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, 4 Ouvrage, 86 pour le Faire

-z -- reſpecter du public , il ne

ſiaudroit ſimplement que nommer

lî-Autheur,*dont le merite extraordi

naire luy donneroit nn nouveau prix,

&un nouveau lustre, la reputation de

  

L ſuperflu-mc paſſerait juſqu'à ſon livre,

- ;Sc ſans l'examiner davantage en pro'

nonceroit “en ſa Faveur’;ainſr pour laiſ—ſ

ſer au public la-liberté d'en juger, je

13-37 exposé \nut ſeul ſans nom , ſans

Prorecteur,- n'ayfàptíd-*autÿrc appuy que

ſon: propre méritez; la verité y brille

avec. tan; d'éclat (cher Lecteur) qu'on

peut dire que les rencbrcs dont l'he—

rçſiè s'est effotcée de l'obſcurcir 'ne

ſervent qu'à la rendre plus belle 6c

Plus lumineuſe , on y admire la fot'ce

OUR donner cours à cét-

ï l invinci ,



imrincſhl’e'qni- ani’moir .cçs Iiom-mesz

vrayempnt Apqstoliqnes ?Bur étouffer-

les monstres ; - je Veux-diſc les hetcfies

qui attaquercnt ?Egliſe 'dans ſon-beta-

ceau , ou y reffënt viveffieut lès feux-

8c les flammes de cette charité pasto

'rale dont ſon cœur est embrazé ; tout

.enfin y poſte l'empreinte 85' leſCara’

ctcre d'un grand- Prelat ; il ne ſe con-î

tente pas de combattre les mœurs re

]âchées par l'austeriié de ſa vie , qui

est une cenſure publique du vice ; mais-.

encore il attaque l'hereſie par la force

de ſa parole 8c de ſes écrits; &a il la

combat avec tant de ſuccés ,- qu'il en

demeure preſque toûjours victorieuxVoilà les armes dont il s'est' ſerv-y Pour

attester le progrésî d'un hcretiquc , quiz

faiſoit revivre dans nos jours l'hcreſic

d-'Æ—Iclvidius, il a diffipé’l-es nuages,' fu’—P

neſ’ces qui cachoÎeu-t'îä-ſçs îYeux la' vez-

ſité , il luy a'fait voir ſÔu… égatement-

par le jour qu'il-@1 douríézgux Pq’ſſagçsz

les Plus embrſioüillés deîjl‘eſcr-lture-,_-Gcä

s'il n'a pû vaincre 'ſon cœm,au tnoms

il-doit avoir- couvaiucuÆon ,cſprlt PÎ’Ê
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(' çKcr Lecteur ) rendre ſervice à-ſl‘E'

gliſç en 'le faiſant Imprimer de. nou

veàu ,8è l'on doit estre jaloux d'un

ouvràge qui malgré ſa petit-eſſe Peut

estre mis en balance avec les Plus gros

volumes.- -

L'a’n a mi: à [afin le Factum

de ce Tcmeraire a; la Ren-acta-

tim de ſh” Anh-ami; leſquelles

"deux (Piece: ſe trouvent entiere

mm: détruite: par' cet ouî—orage:

'L'an 'verra mſhz‘te l'Arreffi du

'Parlement de Grenoble contre

cet Impz'e ,- qui en a ſhb) l'exc—

czç'tion dan: le lim où il avoit.

gſoàgmé ce blaffibczpç…

-plz, (—-
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L Fàut estrc également impie BL

ignorant Pour avoir la; Temeritégde

're que la Sainte Vierge ayeeû des

EnFans de S. Paſeph aprés la Naiſſan

ce de ]eſus—Christî, comme il ſera fa

^ ciïc de lereconnetre par la lecture de

la Deffènce de la Virginité Perpemelle'

de la Mere de (Dieu, qui ne contient

rien que de trcs-Oizxhndoxe ,-a Lyon-
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Sorbonne.,
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' !le livre intitulé Deffènu de la Vir

l gim'n' Perpcmrllùde la Mere de Dies,

ſi' d'a. çy devant Imprimé à Grenoble.
ſi je conſeils. pour lc Roy qu‘il ſoir cr—

m'is a ſieur Laurent zAubin de aire
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D E

LA VIRGINITE'z

PERPETVELLE

DE LA MERE -DE DIEV.

  

' Ville de Grenoble un avertiſ

e . > ſement pour le nommé

üys Rivail , de la R. P. R. lequel

dans un cabaret avoit ſoutenu en Pre—

ſence de quatre Catholiques, que la

'ITW—Sainte Herge avoit ne de: enfant

de-&Ïofepb , api'6'114 naiſſance de f:—

fiu-Chrïſl. Ce qu'il ſàutint par pluſieur:

foiùoffíant degag” que cela Était ora),

Ô' qu'il le prouver-:it par de: paffirge: du

Nam/Mu Testament l; é' que le Cure'

mime de S. Marcellin en Dauphine' en

?ſi ë L a paru depuis Peu dans la

L4:
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2 ‘ Deffmſc de la Virginité

con-viendrait. Ce fait est constant , 85

l'Advocat qui a entrepris la' deffenſe,

decèRivaiI en convient. -

comme cét Avocat-paroît equita—,

ble , qu'il témoigne…meſmegayoir un '

gmnd-,-ï?cſucct'ÿôur- la “Ês- Sëziixtb Viet;

ge , il est juste d'examiner ſon ouvra—

ge avec la méme douceur 8: la méme

equite -qu'il fait paroître. , ; '
C'est beaucoup qu‘‘ilzavoü’e qt ſiîce

qu'à dit- ſa partie ,contre l'honneur de.

la Sainte' Vierge' est une” 'erreur 'fondée

fi” des/74,513-13” a*: ?Ecriture me! eme-né

du; ; mais on ne peut convenir avec

Iuy , que ce ne ſoit. pas une Ile-restemblzzſizhcme. Et pour ôter tout ſujet"

de contestation-, l'onl ne pretençl pas -

queRiv-ail ſoir heretiquc pom‘àvbir‘'

fêferé, ees paroles qui ont donné lieu

- ,l'information , ilſuffit qu'il S'en ſoit:

retracte',, 8c qu'il ait condamné ſes

premieres pensées , on ſouhaitero‘u:

qu'il eût la méme docilitc' 8c la méme

ſçumiffion pour routes les 'deciſions

de l'Egliſe qu'il gl; eû pour celle.là, Il

vert-oit que c‘efi une bonne Mere qui a

' des entrailles de charité &decom—



. del» Mere de Dieu. '3

paffion'pour ceux ‘qui reconnoiſſe'nt

leurs erreurs 8e qui veulent rentre-r

dans ſon'ſeinJ ' ' î' ' '

' On‘ n'mràmîine pas non plus s'il -eſt

Puniſſabl'e 8c' de quel gente' dè’p'einé,

oirlaifle-cela -äjuger à teux qui ont

drbit’de Ie punir J, 8c on ſo'uhaiteroiſt

Î’néine'ffii'mi luy‘ffll: grace: -mais, on'

rfäitetfie' obligé de' fàirç'connoître

'que' ſon deffenfeur s'efi'trompé ',‘ lorQs

qu'il a'dit qneſla propoſition que Rî

'vail‘a'îa'van-cée n'est n'y her-:rique n’y

blafphematoire. ' '
' L'qn ſoûtiçnt donc:î premierement '

' qii'e-'läpro’ ſitionzqù'èà’ 'fait ,Rivaih ;ſi

'moyens doncon ' ſeivir ', 'pour

prouvée qu'uneî' -propoîîtio'u -lnerite

eette qualification.- . .

Il y a quatre moyens prin'cipani

qu"on 'peut , employer ;pout' prouver

qu'une propoſirioniest heretiq'ue. l. L5.

' 'role de Dieu écrire 6c n'on e‘c'riteJz,

a deciſion de l'Egl‘î-ſedzans ſes Conci

les generàux 8c nationaux , dans leè

Lettres des Papes , 6C dans les profeſ

ſions de ſoy. 3. le témoignage qn'cu

2.



'4 Deffenſè de la Virginité

rendent tous ceux qui ont traité des

hereſies , 6c qui ont fait des Catalo

gues. Et enfin la tradition de l'Egliſe

ô; des Saints qui ont esté depuis Ieſus

Christ juſqu-:s à nous , 6c qui compo

ſent cette Chaîne myſierieuſe qui

tienrdu Ciel, en terre , 6c que .les ef—

forts du demon 8c la corru tion .de

Terreur ne ſera jamais ca ab e d'alte

-ter. Car le Deffenſcur e Rivail ne

'prouv'era pas mauvais que'eomme cet

te question s'agite dans un Royaume

Catholique ,on en juge auſſi ar le!

regles des Catholiques. Ce n‘e donc

point par‘le ſens particulier de Rivail

&r de quelque. Artiſan qui prend la li-,

berté de parler de ce qu'il' n'entend

pas , que nous interpretons les Ecritue

res. C'est cette liberté qui fait aujour

d'huy le malheur de Rivail : C'est cet

te liberté qui a infecté toute l'Allema—

gne , &c tous les pays du Nort , 8c qui

a renouvellé l'Arianiſme en la perſon—

ne des Sociniens, lors qu'ils ont com

baru la divinité du Verbezpar ees pa—

roles de l'Ecriture , entenduë- en leur

ſens particulienman Part est plus grand
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que ma) : C'eſi: cette liberté qui a don

11é lieu à -ce-s ſoixante douze ſectes

differentes -qui ſont aujourd'lmy 'en

Angleterre. . ,' - ' :

' Cen‘est pas dans le cabaret entre-la

:poires: le-fremage que nous établiſ

Èſinsznos deciſions 5 c'ef’c ſur la ſoy des

'Marty-ts ui-l'ont conſacrée'par leur

jſangm'el’t ut la foy des Ev-éques 6c des-

*Saints PercsFquiont esté cn tous lieux,

-.entranttemps, 8e ni tous d'une -voix

' Sont-enſeigné la me mîe doctrine.'& 0m'.

@remis à 'leurs… îſucceſſeurs ſans- 'aucune

--inter-tuption 'le  Iſacré Sdé , ost-qù‘izis,ä— -

-voient -rcçeu-de- )e'ſus—C rist 1,' -par les -

“-mîh’s des APÔUÈS-ÛÇSJCS Evéquesfflpat

'…'une ſucceîlIîoirx:' Eçontinueſille '5 -e'est #par -

-eette ecg'lezquëFEgàiſc-à "tpfijaÿujÿ‘ſh— -

Lterpretë 'les divinesîñſcrinſtész'- 'comm '

-le Concile'de'ïfvente (le dechire f \c'est ;

jſur ce' fondement inebranlable--qfflelle ,

*Jâ’é‘t‘éblÿ ſes'deciſioñs-Bë:ſes artirles'Êle -

-fóy -il Hé‘ë’p'at cette Ît‘raaliti'onz z

;èdnva'ſhëulœdcesYèÿ même;
. ‘ W. l ;qifiîTe

', ²foiitd-rqn‘ees.zàïpuÿées .läredësH-pfflägës ï

… 'ëäéîfliſerimœ &Mug-MMM. Gfefb àifflî .

zqïídseaffl-Îeaëegïrÿnùñægrszw‘gh— -
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\

!lin , Vincent de Lerins 5c tous ceux-

qui ont traité ces matieres. nous ap

prennent que l'Egliſe &combaru- les

erreurs qui ſe ſont élevées de temps. en

temps , en les convaiuquantgde [1011—,

veauté , qui est le caractere del'erreur,

6c en prouvant l'antiquité de ſa do

ctrine par le conſentement vnanime

de tous les Docteurs 6c de- tous les

Saints, qui ſans ſe connaître 8c ſans

sîét-re- - jamaisveus , ont eû - le- mefine

langage-*j -que l'Eſprit de Jeſus—Christ'

qui n'abandonneta' jamais ſon-z, Eglzſe, ,

leu: 'avoit miedansſla- bouche 6c dans

lc ’ cœur;, gnèdſcmper , .quo/zi- Sbique,,

quad. ſgbzomnibm. ,C‘cst'ſur' cçs- princi

- pcs -indoor-:fiables -qu'il estz fspilezzdeù

-prouver que la, prpÿoſ.tignzqu'à avan—

…çéz-RiyqilñcontieDi-um -hmſie formelle! z

.cpntzraireaux"pivinesz Eſcritures ſui— -

-vant l‘intel'ligenccz que nous; en ontî

ïxlonnélçs -Peie-Mic l'Egliſe: com-nairez

.'zÛSËX'PÎOFÇŒQÜSLÀC ïſoy -qui-0E* :Gé re- -

_çeyes dans ;IQ-Sti ÇQBÇÈIËSz GSflQſaUË-ÔC'

zflffllonpnxêu ,et dans Îoute lTEgliſffló

zconnait ,aux - dsçiſtoos des-î BF??? &6:

…45$SmilesùçzënrsëiëezaſhſqmimspcE a

r D
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de tous Ies Peres qui ont veſcu depuis

N. S. Ieſus Christ, juſques à, nous.

Declarée telle par tousles 5-5.- Petes,.

écrous, les Auteurs^ qui ont fait des

catalogues des hereſies qui ſe ſont éle—

-Vées contre la Doctrine dc lÏE gliſe.

Et. afin qu'il ' no: manque rien àla.-

maniere "d'examiner cette propoſition

qui estreeomiuë pour herctique a par

,les calvinistesdnéme qui ont- traité de -

cette--matieres j‘execute bien ce que

, je promets ,-,il n'y- a pas de perſonnel

equitnble qui ne condamne la temeri.

té de cc't A-dvocat , qui oſe ſoutenir:

que cette propoſition n'est point here—

tique , [jim pretexte qu'elle ne :mehr

-Faim , à ce qu'ilpretendJ” poinnfim

.ddmcmanx de maſi” Religi0n,….&c.. qu'il ‘

74 duke-refle: plus-groſſier” ,. É. qui '

choquant plus -- mu -Mflan; -capitaux

Par ce lprincipe - il conteroit -pourv

rien l'here le des Pelagiens qui ont nié?

Jçz- peche'zotigipel ,K8cjla - nccçſſité de-z

_la ,Grace dc -leſus…Çhtist.: il conçerojt î

,pour rien l'hereſie desfflpongtiflcs- quiz '

Ãfiqpziſqiept -une ,ſeconde fois- ceux qui î

.- !ſnow-SèWenl'êsljſeſhtholwfl
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1l conteroit pour rien l'hereſie des

Novariens qui ont pretendu qu'on ne

pouvoir ſe ſervir plus d'une fois du

Sacrement de -penitencensc que I'Egli—

"ſe n'a'voit pas le pouvoir de remettre-

les crimes 8c les pechez capitaux,par—

ce que ces hereſies n'attaquent pas ſi

ouvertement les points fondamentaux-

'de nostre Religiomque celle de S abel—

'lius,d'Arrius,de Nestorius , 8c d'Euti

ches. [lest bon-que Rivail 85 que ſó‘n

-deffenſeur aprenncnt aujourd'huy, que

bien quetoutes les hereſies ne~ſoyent'

“pas egallement criminelles 6c &bomi—

“nables ,… que- toutes neanmoins ſont

-dangereuſes 8c damnablegëz que c'est

“all’èzäqu'ttll'es ſoient- cbnn’aiêefi -à l'l' —

-criture,à l'a tradition-; à la ſoy de l'È— -

''gliſeQôc aux deciſions,desPapes 8c des#

Goncileg-pour étre rejettéesîa'vec’Ana- -

'îfl-iemeeomme lëApôere-nous’zl‘

'he. z .- """ 'l ' " ’ l- '

" !Et-pour leffaîreï Voirÿclam…’le fàît

Ëq'ue‘conii'op

ordon— -

"a

Ÿdoné'îls'àlvitïfTënè ceux-qui ont quel-'i ,

iffiùcê -de… ï Baudelaiie-; een.— '

, Wçógnç Lïflÿîdeavtódis "erreurs-~zou

ſir-Mes' ' ëiuùgsaifflj-Ët 'dela-mgr; ”
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nite' de la tres-Sainte Mere de Dieu.

La premiere est celle de Cerint-hus,

rapportée par- Saint lrenéeauchzp. u..

duliwe premier Mm” les htrcfl”. Ce

Cerinthus ſoûtenoit que la Sainte

Vierge avoit eû commerce avec Saint

Ioſèplnôc que Jeſus-Chriſt Nôtre Sei—

Fneur 'étoit né de ce commerce ,par

a voye 8c en la maniere ordinaire

dont naiſſent les hommes.

-t Cette hereſie a eſté en- execution

dés les premiers temps , 6c je ne doute

pas que le deffenſeur de Rivail n'en'

ait barreau-bien que. ar le même

principe par läuel, il ſoutient, que,Propoſition n ~'Pas herctfque j, parce-

que dit—ilz ,' Hel'vidiu: n'a- jamais-esté?

condamne' dam' un Cone-'lc , on pout-— '

toit dire la méme choſeſde Cerinthus :

on luy fera voir dans…l'a ſuite que l'heï—

reſie d'HelYidius 'a' esté condamnée

dans plus d'un, Concile;. mais il est,

bon qu'ilaprenne. de Saint Augustin

&de toute l'antiquité, qu'il y a une

infinité d'hereſies qui n'ont jamais été—5

cottées dans les Conciles,& qui ayantz

esté étouffées dés leur. uaiſſauceçlans,
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les lieu'x où elles avoient paru , ont

esté re'jertées avec horreur de chaque

Egliſe particuliere , ſans ,qu'il ait esté

neceſſaire de donner la peyne a l'Egli—

ſe de s'affiembler pour comba’tre ,' 8C

our éteindre des erreurs qui n'avoient

pasde ſuite. Hnr- um) congé…agadir”

'Synodî opu:î érmmtî-dpertn ?amitier

'damien-nm*: quaſi mille unqímÿn; han-fi:

niſi Synode congregmiane 'dam’na’tàſir , 

1mm-[iatîm mriff‘rrz’e iñwriiamiurpſhplter

as’damnanda: neceſſim: nilig extiub

n'nmnlmquefin: atqise incampambilim

Finn: que Mii eæti’tçflmt 'illic im olm—- .

Tizdamnarique‘ merwrumzflüguſíiihç; -

"hd 'BMX' MPa-lip ' '
La ſeconde hereiîè ce. celzle-de Io—

vinien qui s'éleva du temps de Saint

,Ambroiſe dans un Monastere qui étoit

au Fauxbourg de Milan : Cet het-eti

que convenoit que Nostre-zseignëur

Ieſus —Chſifi -étoit né d'une' Vierge ’,

'mais il ſoû’tenoit que'danls le teni'ps de

Î'enſiintement elle avoit 'perdu' fa Yir'

ginité,& comme il pretendoitque le

mariage étoit auffi agreable à Dieu,óc

d‘un auffi -grand merite que la. Virgini
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te' , pour répondre à l'objection qu'on

luy faiſoit de la Sainte Virge , il ſoû

tenoit qu'au temps de l'enfantement,

8c aprés l'enfantemenr , elle n'avoit

pas conſervé -ſa Virginité ,, 8: qu'ellc

avoit eû des 'enfans -de Saint .loſeph
aprés laſinaiflance de Nôſiçg'eSauveur-J

Cela ſe voit par les Lettres Synodi—

ques de Saint Ambroiſe 8c du Conci—

le, de Milan au Pape , 8c par-celles du

Pape Sir-ice äSaintAmbroiſc , 6c ,aux

Evéques d'lllicie, Çc -c'e’it ,cn ce ſens,

que S.I,erôme a dit qu'l—lelsçidius avoit

été le precurſeur de Ilovinien. ,

'Enfin la troiſiéme -hereſie qui s'est

élevée contre la’Virginité erpetuelle

de- la Sainte Vierge est,cel e d'Helvi—

dius qui convenait avec l'Egliſe'Ça

tholique que Marie- avoit été Vierge

devant l'enfantement de [iefus-Chri”,

8c au moment qu'elle mit. aumonde

le Sauveur de nos ames , mais il pre;

t'endoit , 8c il enſeignoit publique

ment à Romle'qlu'elle avoin perdu ſa

Virginité aprés. a naiflancede leſns-

Christ par le commerce tn'açitalqu'elz

le avoit eû depuis ce'qu'il diſait )…
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avec'Saint loſeph , 'dont elle avoit eû

des enſans qu'on appelloit dans l'E

vangile les freres ô: les ſœurs du Sei— '

gneur. C'est airfi que tant de perſon

nes ſont tombées dans le precipice en

referant leurs imaginations 6c leur

' eus-particulier dans l'intelligence de

l‘Ecriture au conſentement univerſel

de l'Egliſr-,BC au ſentiment de tous les

Peres ô: des Docteurs ;qui en ſont la

plus noble , 8: la plus conſiderabl’e

partie. Helvidius' ne ſur pas le ſeul

qui enſeigna'cettc pernicieuſe doctri

ne: mais S. Epiphane nous aprem!

que la meſme hercſie s'éroit répanduë

dans 1'Arabie,& quelle avoit pris ſa

naiſſance de, l'h'eretique Apollinaire,'

bien qu'elle n'en portar pâs le nom, 8c

qu'on appcllât ſes ſectateurs Ant-'dico

Marian-'tm Or bien que l'on demeure

d'accord que l'opinion de Cerinthus

est plus horrible, &'- qu'elle choque

- plus ouvertement les points fonda—

mentaux de la Foy que les deux au—

tres; on ſoûtient neanmoins qu'elles

ſont toutes trois heretiques , parce

qu'elles. attaquent toutes trois la cre

anec
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'ance de la Virginité petpetue'lle'cle a

Sainte Viet e.C'eſl: ce qu'il faut prou

'ver par l'E criture 'z par 'laüzradition 5

par le témoignage des Papes , des

'Saint Pe\es,ôc des Conciles meſme, 6c

.par l'aveu des plus ſçavans Ministres

de la R. P.

Comme le Deffenſeur de Rivail té—

-moignc qu'il a leu les Peres de l'Egli

ſe-qui ont traité de cette matiere , il

ſuffirait peut…étre de le renvoyer à ces

Saints Docteurs pour apprendre d'eux

les paſſages de l'Eſcriture dont ils ſe

ſont ſervis pour, établir cette verité

Catholiquc. Un des principaux qu'ils

ont lemployez c'est celuy du chap.44.

d'Eau/aie! , où il est parlé decette

porte Orientale qui estoit 'Fermée à

tout lemonde , '6c par où perſonne

ne paſſerait , parce que le Seigneur 'y

avoit paſsé; 6c ils ont conclu , que

Marie éroit cette porte orientale qui

'avoit donné l'entrée au Seigneur dans

le mondez ;- que e'e'toitïcet'te fontaine

ſcellée 6c ee jardin 'clos dont il est par.

lé dans -les Gantiques :-Ils ſe ſont ſer;

vis des-paſſage-s…-du -Nouveau Tefla

B .
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ment' où la Mere de Dieu est traitée de

Vierge; 85 ils ſoutiennent que ſi elle'

n'avoir pas conſervé ſa Virginité juſ

?u'à la mort,0n ne -luy auroir pas laiſ—

éce nom dans le Symbole des Apô—

utes , 8c que ſuivant ' l'uſage des vjuifsz.

on l'auroit 'nommée dans la ſuite ,’ ou

la fe‘mme 'Où la veuv‘c de Joſeph.

'Preſque tous les Peres de l'Egliſe ſe' -

fondent ſur lc Testament de Jeſus—

Chtist ,Ë8c' ſur les dernieres- paroles

qu'il dit à 'ſa-Mere 'étant ſur la -Croix,

MHIËUîMN flirt: mm- ', îd'où ils con

“'cluem que -la 'Sainte' Viet' e- n'avoir

point d‘‘enfans ,' 8c que fiîel e "en- avoit

dû ,le Fils de Dieu n‘cût 'pas rœbm—

mandé &Mere à' Síïlean , mais à ſes-

freres , ''ôc S. -Ie‘an'ue -P‘auroit pas gar-z

déc chez liuy \juſqu'à -lamott', ſi elle

!Voir eû d'autres enfims quièuſſmtgpû

rendre ſoin d'elle,'& l'entretenir 'dans

xeur maiſon. z ’ ® "

,- ces :gtanrls Docteursdel'‘Egliſe -vont

-bien' 'lusloinç‘car ils prttendenuquç

le principal 8c le-p-lus'con-ſiderable des
'textes de ~l'lîlſicrittu'e zdotiï Helvidiuè"

*uſoit'pour -aiitſihîoriièrfes erreurs.‘
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ſert à-prouvet- le contraire, .ÿ- mm Log-L

nez/it dôme pgpm‘tÿ S‘il est conflanç

diſchc—ilä , parl'l'Evangile -, que Saint

Ioſéph n'a ſ'z-oint'cqnnu la Sainte Vic;

ge avant ſon enſantemen: lors qu'fl

n'ézoit s encore Pœfaitememéclaîr‘

#ci de- tm'ues lçs xîrcónstames du 1117+.

[Bête noſhp- fidut , c-fl--ië Roffiblï
‘qu'apſiré9=à>óok-vou- les mix-atlas arri

W24 à l'njmdffincc- du Sauveur z aprés

.Kick entcnduôcavoir zadmiré ce qué

des Anges 8c cezqucks‘ Pastcurs di',

-foicnt dati; Bcthleem ;- aprés avoir écèí
'témoin-deg '1323M:a-tk‘m;… desî Mages' qi

dé c'e-c'ſuo’zílc Lvioillqfldz-Simcóu, dit à

:Ma‘tîädms le-;Tæmplwgeflz—il poflibln
?ml-mt osſié toucher àíun- îCarp-.Acton,

acxé Parle-&joug dc- Joſus—Chrziſhâë

qu'il eût voulu -ſoüilkn la Putſcté du

Templede-ſou Sauv»'euc Ac 'dc'ſon Dié-.ù,

'5c qu'il eût 'pretendu violer la Pureté

-Vil giîal’e dom le Saint- Eſprii l'avoit

établi ſeulement lc gardien &let-'de—

polir-aire! Il-y a beaucoup de Peres de

l'Egliſe qui ſe ſervent auffi de la re"

ponſe dc la Sainte Vierge à l'Angc,

pour établir encqre…Par le témoignage

z
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du Nouveau Testamentz ſa - virginitï

perpetuelle.> Q-Ltdmoda fige- tfl'ad qui”

m'am' 'Dirum nail- “geiſha la Sainte

Vierge ne doute point-diſent—ils' dell: '

verité-des paroles de l'Ang'c,mais elle

admire la grandetll du myſicœô 8c elle

Propoſe l'impoſſibilité zqui‘efi dez H

part , quiam'mm-nóriiwgndëo. 51' .och

ne regardait pas l'avenir- GÛz ſi Elle' W

parloir ſimplement que du :tempsz pm

ſent ſa question ne ſeroir , n'y:ſolide ny

judicieuſe 5 parc-'e -'qu'elle --auroit pû;

étre mariée: ſi; bien] - qu'il-,;fauíi,diſezï

qu'elle alleguenl'impoäïibilitéſmotíilï

quieſh de ſa; pain a Êfóndée ſur:comme une ;pesſonneíqui MWÏL 11°-!

reunpourdlennio ~,Y ' e'enteuſemit en 'dir

ſa… qu'il' nëe’n boit point', paix-ce -quî'il

n'en peut -pas boireïz .ou'- commsç- un

,Chartreux ?dir-bir qufiInermahge-;point

de viandezpuroe qiÎË-il-s'eiiî èngïtgé par

vœu 'de -n'fll'mañgfl' Jamais-1 Calvi-h

ä‘reco'nnu luy'ſiméme daus-ſon-'haxmœ

nie Evang’elique la force'de ce ,raiſon-.

nement, 8c n'a pas ſait difficulté de di

re que ces paroles -dela Sainte Vierge

qui partoient de- plenitud'e de -l'Eſ
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prix de Dieu , qui étoit en elle , ne

ouvoient avqjr un bon ſens , 8c étre

@um ſolides qu'elles ledoivent c'tre; ſi

on ne les entend non ſeulement du

paſsé , du Preſent , mais encor de l'a

-venir : en être que, la Vierge deman

de comment cela ſe pourra faire , pa:

-ce quelle ne connoistra Point d'hom

me. Il est'vray qu'il rejette d'une m2.

~nierc injuſieuſe àſonptdinaixe l'in

- duction qu'en tire S, Augustin dans le

-chapitre-i. de la Virginité ,où il COD?

-elud dezlà , que lasainte Vierge avait

fait un xœu de Virginité pel-Femelle.

.Mais Calvin parlera tant qu'il luy

.plaira contre le \Eœu de Vit inité, au'

--thoclsépan-l'exemple de JeſËS-Chrifld l

,pai leconſeil BI: l'APôue S- Paulz z &

parlaî.- taiique ;ic-tan; de Saints; qu'il >

l'appel c une, i'êverie de-Moine-, &1

qu'il mépriſe le ſeiiti-mentl-de S; Augu—

îffin iant-qu'il- lurplaica EPM” nous ,

nous -auzonszmûjgura un ames-,gmail

Sleïÿoctçpmm ce Pere, ,que ceux -de.h »

Bielàgion prexmdnä Rdefoècméez -re-cod—

-ïoi ent dans' kw: -pmfefficm de:PLUS-ImMENU-luc. ETE-“MQ

BAT 3 3
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fillte toujours desparoles de la Sainte

Vierge , quamodo Ü‘c. rapottées dans-

l'Evangile de Saint Luc, de qui regar—

dent l'avenir ; qu'il y a- lieu deſiconclud

re que la Vierge a -gardé , la Virginité

juſques à~la mort. 212d prafect‘o non

diacre: niſi Deo/ê ante wwſſigſéd quid

bec [flaê'litamm mon: adhuc neuf”-

5M! a dffl/,baïtfina est 'w'rq fuſion-m 'aid-'—

km” tablature ,ſhd patin: contra 'm'a——

ſont” cuflodimro , quad ill-I jam 'vo'w- -a

Mt , Aug. MP4. de vite. La crainte;

que ſay de redire deux-.Fois la méme ï

Choſe,m'oblige de fiiprimer"les autres ,

.textes du Nouveau Testament, parce;

qu'on les pourra voit- dans les paffitges .

des Peres,que je \iris ,oblige- de rapporà- -

4er pour justifier ',par 'la tradition , la4

veritézde- la propoſition que- ïay,avau-t.

cete ' - ' I,

, Pourîen établit les preuves je mets-z

dfabord en fait que depuis IeſiÎS…Chrifiñi

juſques à- nous -il nëy 'a Pas un -ſeui' Au—

-the… Eccicſiastiquc .qui- n'aitÿparl'éäe *

la Virginité zperpétuelle dej-la Sainte.

Virege comme -d'un dogme . -incontï-.r

Rubi-\:3 Ôczqqizsegztdola ſoy; il n'ya-…,

i-.
…
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que'l’ertullien qui s'e'st écarté. de la

toute- commune, ,mais comme il a

abandonné l'Egliſc Catholique- pour-

ſujure l'hereſie des- Mentauistes , 'ſem

- .témoignage n'eſh d'aucune authorité-

)

ny daucune conſideration- pour"ce re

gard , comme la.- fort bienzremarqué

S‘aint Ierôçne. De Tertulliano quidm

m‘hil amplim' dia--quam E'Bdrſic [vomi—

mm mm fuiſjê; - ‘

- QE , pour compoſecl came chaiſhe

de latradition , il faut di-viſenen deux*

zclaſſes lCS.BGſCS de- l'Egliſe :les uns—

ont écrit avanr.- la naillance de cecçe

h'etcſie z les autres-ont écrit depuis,

qu'l—îelvÎidius l'eut publiée] Saint lerô—

me dans leuaité Squ'il a fait' contre cótz

Leretique-,citetour ce qu'il -y a… de plus-

Saint. , ë( de plus ſ‘çavimt dans l'Eglifiz

pour authoriſet…ſa creanœ. ſur cé: aE—

.Iicle ;' il nite Saint Iustin martinqui a '

-veſcu du tempsdeSApÔctes ; il-;cite S. …

Policarpemegçand manigôc ce grand a

..Evêque -diſciple de Sainnlean : ll cite ."

,SIinË-Iguace , î8e Sainç Lcenéeeflm- .

,aid paſſiomtibi,tamm :mm'um ſê-ripn-…

MÊME-muſulman”,
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car'pum , Ireneum , [,i-stimuli , rmi/nfl

que alias apn/?elimi- Ü'.eloquemer vir”

qui “dm-(lili -Ebionem , Theodomm Bi-

ſàminum , Valeminum , hien' codern ſh

Pientc-.i , ple” ſàpiemid confl'ripſèrum»

Et il y-pouvoir adjoûter Origcnedans

les Homelies ſur -la Gcueſe , 8c ſur les

E‘wangiles.- .

ll y pouvoir -adjoûter Saint Hilaire

?ni nous enſeigne expreſſement -dans

»on Commentaire ſur- Saint Mathieu

qu'il n'y a que des perſonnes ſans re-,

ligion , .5: directement oppoſées à la -

Doctrine de -l'Egliſqqui puiffieut avoir .

des ſentimensſiinfam” cÿ'ſi honteux de

-la-Sain” Vierge , 8e qu'une ſemblablev

.opinion n'ét fondée que -ſur l'abus que-

tresd méchans hommes ſont de-:

zquelquespaffitges de l'Ecriture. Cette-

authorité"de Saint Hilaire 'est trop-

&rte Betton- conſtderable pour n'en

pas tiret quelques traits , Sed Finn: ír- -

religioſîË-Ü à ſpirimah doctriæq'admäí-

;Hammam IÆÆMÇCKP‘IZÏ, ;WP-“— -

m de [Maria alpin-Indé: Æddfflmf: ,-

prviuſquam convenerini. Vern” Iam-'M i

Ô‘JÏGÊPWQWmiami-fui



 

l die…Ib' Mire-dk "Díïflóï u

aux-Janin” ,-.quod plu!, Dominant fm—'

en: habillé-,fi tmdicum , Ü'c. Tous

-ks Peres Greçsſónndîumméme ſenti-—

ment-Saint Athanaſè', Saint Gregoire

de Nazianz-e -8c Saint Gregoire de

.Niffè dansl'oraiſi'>n qu'ila; faire de la

patizvité de leſlie-Christ ,,,ditces belles

Pëlrqles , -: Deal lie-.nam [ff confier-nam

,Game/n ;velmſmctum @qu-aida” :dom

rínm…, íÿzkctmuqſctæwä oportelmt , le

grand S. Baſil-e qltdans le méme ſenti—

ment; Et. bien que le ?attende Rivail

Ïretemie-tirer de. gçanêis- avantages de

Ÿaudiotité-de- ce Saint Evé'que ',-nean—

zmoim'. ſk. on L'examine; avec z ſoin: -, ,on

;BOU-!era quelle ne lux- eſt…nullement
fimſabkdl' ' ' - I- - -s

C'est dans lfI—Iomelie z 5--. de la-gœ

.nei-ation tem melle -de nostre Scig

neur Maicyſi es ,Paroles ,-noncogmuit,

- -Écd htc wr'o nnmſhſpicioztem gemme,,

lee-fanfan Post” quam Phïctdn'z- fiía ga-

-naar-'om' dominimperfpirimm - admini

flräm fire/hein, ,- mm dem-ru nnptialid

opera 'Uiro Marin non' mgnwrit. ( NM

Hero lice: m'hîl hac doctrine Pin-ni: pf—i-

firent Umdàncadſſgmſabawr- Chriffi-'z
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ner-m'a muffin-id- crat- virginimr.-

Quid ?Je-ro postmſit fafium' aâirystcrij-

lou/'m dact…inam non anxie'ronquiken

dmm est) 'vc-mm ne hoc d'a-:Pour éclair

c'ir parſaitementzce paffiigqil 'faux-ſup'

Boſer que-Saint Baſile voulait proth,

Merecontreèles- luifs que la prophetie

-raportëe au 7.-, chapittre d'lſa'ies'ecæ

com-ini” ,avoit étéaocom lie 'dans ll…-
- P

naiffiínce de ?jeſus—Christ , ille prout

vepat-ces paroles de l'EvangileMm-

cogne'ait cam 'dam-ë' paper-'t filinmſhñſio'

primogenirnm. - Et comme on … Pouvoir

conclure dece dame ,'-que HS.- ]oſe ir- .

avoit' connu la Sainte-Vierge apr-esz un

lenFantememJ-l- va au devant de ceeÿe-

nbjection',8< il y répond, endeux mè

niores. Las premiere réponſe est que

quand on conviendrait que la Sainte-

'Vierge- a eû' commerce avecSàint le;

-ſeph aprés l'lncarnat…ion du Verbe, cc—

la ne nuiroit point 'à la doctrine de ia

-pieté , parce qu'il ſuffit pour' établir

l'œeonomiede-ce mystere , qu'elle ait

été Vierge dansle temps qu'elle a mis

att-monde le Fils de Dieu. Etentffet

lereste n'est pas abſolument neceſſaire

.
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pout-'verifier en la perſonne de leſus—

Christ la prophetie ei'lſa'ie dont il s'a—.

giſſoit: ainſi quand îS, ?Baſile dir quo

ceia ne nuiroit int à la doctrine de

le Piete…5 ilne- aut‘pas ſe-figurer com

me le croit' le Dtffcnſeut de RiYail

que cc ne ſoitzpas une hercſie contrai—

re à- la- doctrine de la pieté en general;

ſi celaetoit ce ſcroit trahit la cauſe de

Rivail que -de direque la propoſition
qu'il; aſiv ance est une Erreur.

Si cette doctrine ne - nuiſoit Peint à

la Pieté,Rivail ne dev’pit pas ſe terra—,'

cter comme il a fait ; que veulent

donc dire ces Paroles , cela ne munie

pas à la doctrine de là pine' e' il veutdi

te ſimplementque cela ne nuit-oit pas'

au mystere de l'incarnation, queles

Pet-ea Grecs ſniv’ans la doctrine 6e

l'expreffion de l'Apôjtte S. Paul dans

le 2.. chapitre de' la ÎſiEpillre 'à 'Iïi—

morhée , ont appellé le mystere de

la pieté 'ro Ti; mafia.44061750” : mais

S. Baſile n'a jamais pretendu que cela .

ne choquât point les autres articles de

la pieté chrétienne; -
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«grand Saint n'a'pas prelenduädire -au— -

\ſe c'hoſe ; c'el’c qli'ilad,joûte auffi-tost.

que les oreilles des perſonnes qui ont

quelque amour Pour-IeſiÎs—C-hrist ,ne

peuvent ſouffiir qu'on diſe que la-Me—

te dç Dieu ait-jamaisceſsé d‘cstfc Vier

-ge , 'Datum ne humm-Inria” Chri/Im

amuſer” ltagamur 3 quadgmitr'ix !Dei

aliquandodeſierit eſſè w'rgozhm' ration”

ſîófliure putamm, d'5-- Si cette' topo—

zſition ne choquoit point ?la piete chré—

tienne comme -on pretend Pinduire de

ce Paſſage,Saint 'Baſile n'ajoûferoif vas'

que les .gens de bien ne peuventſouf

'frit un pareil diſcours, d'où l'on peut

conclùre en paſſant que du temps de

Saint Baſile cette Propoſieionpaſſok

dans l'Eÿliſe pour une .’ Propoſition

' ſi'andalen e quifmfiie bam-ur gen:

e bien… ' - l ' '- -
La ſeconde réponſe -de S. Baſile, ſie'et

qu'il ſoûticnt hautement qu'on ne'doiæ
Point entendre ce paſſage,mn wgnomſit,

Ü‘c; dans un ſcuszdeſavantagenx à la'.

Mere de Dien :- ce qu'il-prouvez ſon

au long,& conclud enſipitezcnëfaveut

de la Nuginiré Perpemellq delaàsai’mç

Vierge,
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Vierge , qu'il ſuppoſe comme une ve-'

 

rité qu'on ne Peut contester , quad-all-—

tem Maria perpctuà Virgo roman/hit,

GT. r '- zz'--

-Pour ce qui' estz des Peres-'qui ont;

écrit depuisla uaiflàn'ce de cette lie-'—

Eeſie'Pils e'nont parlé encore en termes

Plus forts 8c plus precis.- Puis' que l'au

teur de l-'advettiſſcment dit qu'il a leu

le livre de Saintler’ôine contre Hel-ſi

vzid-ius,il,y à -pû remarquer avec‘ quel

le force--cePere de ËPEgliſezrefilte cét

hetetique; ,commeil employe zlespaſ—

(âges de l'Ecrirntc , 6c l'auto'rité des

anciens Peres Pour le convaincre ; 6c

commezil traite de blaſpheme la' Do

ctrine de ce novateur. Qui: te,or0,ante

IMA; Map/?miam noiver'at ;quis dupe”

díj fidppuubm, conſêcutm'n’quud 52ml(—

IM: nobilisfactm e: iriſèeleregtemarquez

le mot deblaſfzbcmnce quiäà Fait di

re au grand Cardinal- Batonins ſur

l'année znaque les Diſciples d'APo—

linaitc publietent -alprs un "des plus

horribln'blaſïzhzmrs qui eût jamais été

Publié dansz l'Egliſe-Ã, c‘est-'a ſçavoit,

que-Matieeÿoitzeû commet-Eu:-… avec -

ſx C
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Saint Ioſeph. Horrmda blaſfóhemím*

Post Christian #atum Ioſêpho conjunctam

Marigmmſſêrebam. Et en Paſiânt il est'

bon d'advertir cét Autheur qu'il n'a.

pas lû Saint Ierôme avec' aſſez d'atten

tion , Où qu'il n'a 'pas bien compris la’

Penſée de ce Saint Docteur, lors qu'il'

luy fait dire 'que comme il n'aî rien

trouvé 'dans l'Ecriture Sainte de la'

Virginité de Marie aprés ſon enfante-"

m'ent,il- n'enzdit rien. Saint Ierôme n'a’

jamais rien ditde areil à ce que-cet?

Autheur luy veut aire dire. -SaintIe—-

rôme dit qu'il croit que le fils 'de

Dieu est né d'une Vierge qu'on le lit

dans la Sainte Ecriture , qu'il ne croit

paslqu‘elle ait en ſuite Perdu ſa Virgi

nite , parce qu'il ne lit pas cela dans

l‘Ecriture Sainte; mais il prouve le

contraire,& il tâche de le convaincre

par les paſſages de l‘Ecritnte que nous

avons cite-z. Bien loiu de convenir'

comme cét Advocat' luy fait dire,que

l'Ecriture n'en parle Point; elle ric

parle donc point du ſentiment d'Hel-'…î

vidius pour l'autho'tiſer , mais'elle me

Parle Pour 'le combatre. Saint Ghriſoz-z
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kome dans ſes Homilies. ſur S. Ma;
thien employe- tout ce qu'iLſide 'for-î -

ce 6; d'éloquencc pour maintenir-

cette verité Saint Epiphane a -é'crzit un

traité entier ſur cette matiere qu'il

adrefle en forme de lettre au: Prêtre!

d'AEabiqôë -qu'ila inſeré dans le livre'

qu'il-a' fait contre les heteſieszmaisil

traite' en toute rencontre le: AMM-'

comm-'unites d'heretiqucs , 8c leur api-î

nion de blaſpbemeſi abominable. S. Am

broiſe en mille endroits traite cette'

question comme une choſe-qui regar—î

dela Foy de l'Egliſe. le ne m'arresteray

WAI-copier tous les pailàges - qu'on

peut lire dans .les Lettres -de ce - Saint:

Evéque,dans le traité qu'il adreſſe. aux

Vierges# dans le Commentaire ſurà

Saint Luc. Ie erois qu‘il ſuffit 'de re

reſenter en peu de mors comme les

choſes ſe paſſèrent , 8c à Rome -8c -à-

Milan au ſujet de cette heteſic. -'

Nous avons dit dés lecommance

ment qu'Helvidius publia ſes erreurs

dans Rome du temps du Pape Dama—

ſe,& que Iovinien qui étoit infectéde

la méme erreur la publiadans Milan,

2.



:8 Deffêufe dela firginite'

ô; yîaioâta quelque choſe; qui est; que

Ia-$ainte-Mere de Dieu-,n‘est pas de

meurée Vierge -dans ,ſon .enfantegzema

On ne PQUŒ: pas dés -loræa-v ec grande

fprce cette herefie,parce qu'on la me'—

luiſoit, 8e que n'ayant trouvé aucun

Evéqzuç-,nye aucunz z Pzrêtrcâdans l'Egliſe
Mi‘îiſiâppuyastzódonz clôt-. la pouvbip

éteindre ſans éclat Be, ſins-zaſièmblerdei

Candle, 8c- -c'cft ceiqui lit que juſqu”

auzl’ape Sir-iceil ,n‘ſ a Point-eû des '

- condamnation expreſſe. Mais nommef

on remarqua que beau’eoulzv' de 'Laïz—i

ques ſe laiil'oientſnrptendre :par lesï

artifices de c'es -Moines libertíins;l’amdz

machiusundes plus ſçavams Senat—z

teurs qui fût #ROŒQED donna a‘vis auz

Pape Sirice,luy fournitdes memoires# '

6c par un zele tout à fait exemplaire,—

8: digne d'un Magistrat veritablemenr

chrétien: il engagea le Pape Siricez

par ſes instances 8c par ſes-\him à;

condamner ces erreurs ê: à envoyer

ſes legats au Concile -de' Milan , Pour-

Porter S. Ambroiſe à faire la méme

choſe ; 8c ce Fut par ſes conſeilsqnc ce

Papc en écrivit aux Eveſques d'illirie.…

-,-'
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Toutes ſes lettres Sinodiques -ſe 'vo

yent dans la collection des Conciles,

&f dans les œuvres de S. Ambroiſe.

Le Pape Sirice dans la lettre qn‘il ad

!eſſe à l'ligliſe de Milan en parle en

des termes ſi fortsqu'on n'y peut rien

ad jouter, Ie me 'contenteray de rapor

ter ceux qui peuvent convaincre le

DeffÏuſeur de Rivail que a propoſi

tion qu'à avancé ſa PartieSÀèer—etí—

que Ü‘ un blaſpbemhôc qu'il y a treize

gens ans que ceux qui l'ontſoutenuë

ont été chaſſez de l'Egliſe comme

heretiques , 8c qu'ils ont été condam

nez,dans le Concile de Milan 6c dans

un Concile Romain. Ce qui appren—

dra aux Laïques ſi ne pas parler ſi lc— -

gerementfic ſi poſitivementdes matie— -

res de la ſoy 8c de-lu tradition , qu'ils '

n'en ſoient mieux instruits.- Mais -nos --î-

Ma iſh'at’s connoîtrontpar cét'exem—'n

Ple celebre de Pammachius 'avec quel '

zelc ils doivent ſe porterà .defendre

lîhonnenrdela 'S ainte Vierge , contre '

les notwelies'impietez qu'on ' tâche de '

répandre 'parmi les peuples. ' Voila-<-

donc comme le Pape 'Patle de- 'ces-T

3
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mauvais Moynes. Neceſſàrium fm‘nquæ

hic gestnfimt ad wstmm conſ'u‘erztiam,*

cagnoſèendmmandare ; ne ignommia S4-

terdat-is cu Mſſ‘JiMnffltſſiïnMW/Î baminum'

Bute/ſam irmmpemium’ , fiæb religioſi

mmin5,60mêgi0 violaret. Eachmediol...

85 enſuitejngreflifimt domum oratianîs'

m 'verimtem nathalie-tm pefwrtemla, 'ad

ſine' doctrine rabiemdiëzbàlico mon', tra

duMm',-atqm Wim” ſimplicimtm cie—z

fmudmt..-..NHnquam tale: une: Ec

cteſie myſlcn'um , latmtibmfatigd'zM—*

mnuqualnaſfi mmùſhbirô- in‘flmpc-ntlf', -,'

doctrine perfidid [Ia-[hdi hosts: fiœi qm‘:
cujmſkm-dzſcſiipuli wrb'om'm fimäibus-

pra'didexnnt : Ü‘E. Ce Pape les traitïz.

mſilite d'extrava' ams. “Deîmítia ,a 6c'

parlant de "leurs Écrits ,zil leszÊaPpel'Ieg

dei écrits qui -fontzhorreufl, ', -firipturcl

hmifirza. Pacte-'gitan preiàiterño‘ Yeah/WJ

titzdacti'inl-nostîdzid -tſh-CÔYÜÏÏMÏ -kg-'Ê '

' - …' - z I:Neom-mid.- - - - … .

;Erenfin-ü conclut- que l'ouin'iemæ— .

l'es-autres qntzestézeon‘danmzfflzcomiñæ

me em.- meumckùneiweiieſhe—i

relie-,Be &enzima-:cab b‘ñfpbàflfl. (au

' 'vmommwïÿareflc É‘ÜÏIËMÆMÙPÃ

5_"
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Je 1EME” Je Diru. zr

Demi flmt dit/?mi , Ü‘ nostro iudicio in'

perpemum damnati :extra Errlrſízzm

"man/Em”. Maïs parce que l'auteur

' de l'avertiſſement n'e‘n voud‘ra'par’

peut étre croire à' ce qu'èn ‘dit' S‘. Am—z

braiſe , qui affine que I'ovinien étoit"

tombe'dans l-es erreurs d‘Hel'vidiu‘s, 8c'

qu'il pourroit pretendicqu'il n'à esté);

condamné , que Parce qu'il ſoûtenoit

que la Virginité' n'ëtoit pas’d‘nn plus

grand merite que le mariage , ou parce'

q-u'il enleignoit que l'a ſainte Vierge?

n'àvoit' pas e‘té Vierge dans l'èufanre#

ment :Fil est bon de le convaincre par*

l'e témoignage de ce mſiéine Pape. Ç'Ët'

dans la lettre qu‘il écrit à Anicius, 86"
aux autres Eve'quee dezl’…lllirie z cette-ſi

lettre :téte,- longtemps attribuée à &1.1

A'rnbtpiſgêç- elle .est I‘a'ſigtiéme .dann

les çnuuregde ce- Saint tmais l'oie-az'

\tant critique Holſi‘eninsfBibliot'ecaire-

du Vatican ,l'a-rendu à ſon- veritable;

antllcuræſur. 'lit ſoy des anciens manuéz

[crit-s a de cette' famçuſe-Bibliotlieque-t-.z

Wicy-ſósèpamlcs- ,. -çſiíznèuieh ,' paſt-?mn

nçg,ïre'zdï Miii-z ”iana" #FRF/nti:
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laarruiſſènqnod’cx eodem utero Virgin-ali,

ex que ſecimdizm Ummn ('Imstm mm”

est,alim party: effuſm ſit Neque em‘m

elegtſſèr Domimt: lest” mſn' Per Vir

ginermſi mm judimſſêt Mm incontinen—

tem fon-,ut illnd genital: domim'ó'i cai—

porigilldm aulam regis &ten/i, concubi

n” humm' femine coinquimzret. Qu'

enim bac adstmitmihil aliud mſi perfi

didm Iffldæomm adstruinqm' diem/t cum

H071 potmſſè mfii ex Virgin: Nam ſ1'

bam' :WiFi-mt à ſàærdan'lzm authori

Mtemÿó‘ Wide-[mr Maria [74mm ſudiſ—

ſe plurimmgmdjarestudio 'veritatem fi—

dei expu m” confondent. Et ubi est

íllud qua ſcriptum eſhdiæme Domino

ad man'em de foam): Fungi-lista. Mu—

Fier ecce filius tuus.Et nai-flu ad IM'H’—

nem de Maria. Ecce mater tua P .Quid

fibi :ſind 'Zlült , quad aim i” crut? D0

mimu paſitm Pere-num Mundi 'ro/lei”,

prommtiwit m‘h‘ de integn'tarc match'

na .7 .dut quid alind dicitur niſi ut clan—-

datfua ora perfidimobmutèfin , ne ma

#lin Domim' 1h17” -ancient - tema-are

tomiàioîrefli:efl ergo- idzm arbiterzídtm

marèrm‘ Pud'orí: affinez-,quad deſÿonfd

MM-WÏNÏMMMÔÃ‘ (eſg-hdmi”-
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fame): ronjugæli: cain” crmfiœmdim r0.:

ri jura cogner/crit— Neqræ- Ênim'zëdm

'fizſàepmmm ex Joſeph filiale &l'a/in' c0n

ſa’rrio ſéparait*: Jvoluiſſèt. Sed has' P4:

"1m CFM-Midi: teflimom'um Evangeli

st-?Ãíum quad ſuſcepit Mm difiipulm

"PI ,Nümqnid 'erga- diwrtz’um fe.

' tit @pig-[id -à -oirozabduxiurque 412.:

E5115?? Ergo qui,, hoc [agit in ,Emgeliaj

guamqdoç , mtgfr’qgmv 1rétabli Ô'

-n . a , hoc ergo testament-um filz'j

0/? de matri: imcgritate ;- hac Marſa

lqcuple: integri Pudori: 'hare-din” ;hien

tptim… ,fim’: tarifs-marion# &incol

kctz Rpm.- , ., - - 1* … T'Îî‘

Ce trouvequ'onz… d‘oit avoir'

horreur de cette doctrine :' il ditqu‘e-l—ï

le attaque l'honneur de l'a Vierge ', en

l'a Faiſant palier pour incontinente zdit que cela authoriſe la perfidie des:

luiſs,qni ſhûtiennent que Jeſus—Christ

' n'a pû,- naître d'une Vierge , &K1 paſn

&nt il' est bon que ?Avocat de

remarque que la propoſition de, ſa pari'

tie a choqué au jugement du Pape Si—-

rice,les points fondamentaux 'de nôd'

tre Religion : 11 ajoûte que c'est arm—j

iv'ail‘z-
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quer ouvertement la ſoy de l'Egliſe z

. que cela est contraire à l'Evan ile , où

)eſus-Christ'l'a tecommand à Saint,

ean , qui n'aurait eû garde dela ſe-

parer de ſon mary,& de luy conſeiller a

un divorce : Enfin,il conclut que c'ét,

le testament de jeſus-Christ , que' ce

ſont ſes dernieres parolesz, 8c que cet

te verité étant ſortie la derniere de la…

bouche de Nôtre 'Sauveur-,Cest la con-r

ſommation de tous les myster’es de lï-

pieté,ôc qu'on ne peut y reſilier ſans:

contredire à 1'Ecriture,8c ſans s'expo'-'

ſer à faire naufrage dans -la ſoy. Saint'

Hylaire , Saint Epiphane , 6è' Sſylerô— -

me ſe ſont ſervis du méme raiſonne—-

ment, Ie ne-crois Pas qu'apres une au—

thorité ſi ſorte 8c ſi Preciſe,& d'un ſi

grand Pape,l'Avocatde Rivailpuiſſe

contester que la propoſition que ſt

Partie a ſoûtenuë ne ſoit une bee'affiné-

un bla/'chum ; 8c qu'elle ne ſoit con-

damnée dans plus d'un Concile ; qu‘ei

le est contraire à la Sainte Ecrituregôz

qu'elle détruit entierement un des

Hints fondamentaux de nôtre ſoy ,

qui est lecontiadictoire de ce qu‘ila
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ſoûtenu dans ſon ſactum. '

'Saint Ambroiſe ne témoigna pas

moins de zele que ce grand Pape pour

la condamnation de ces erreurs , 8c

aprés avoir conſeré avec les Legats de

ce Papeil aſſembla un Concile à Mi

lan,quiest d'autant plus celebre qu'il

y arresta tous les Prélats qui reve

noient du Concile d'Aquilée , comme

l'a remarqué le grand Cardinal Baro—

nins dans l'année 582.. 8c ;90. Si bien

que dans ce Concile compoſé des E— -

veſques d'ltalie 8c des Gaules , 8c où

aparemmêt DomninusEvêque de Gre

noble s'arresta a ſon retour d‘Aquile'c :

Saint Ambroi-ſenc ſe contenta pas de

ſnjure le jugement du Pape dans la'

condamnation de ces hzretiques,com—

me il patojt'par la, Lettre . Synodique’-

qu'il écrivit pour répondre à celle du

P-a e Sirice : Mais aprés les avoir trai

tez de-Manichéens &de perfides, dig

nes de l‘execration de tous les gens de

bien ,- il obtint de l'Empereur qu'on

j-

les châffiit de l'lt‘alie, 8c qu'on le tele—-’ '

gar dans l'lflede Boas en Dalmatie:

Voie] ſes paroles. CHE/Zara" Lei-'MH'
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l

dusſimcta fervent” ſpiritu qui 6010m;

m'um execmtione damn-:tai , Medicin

nent ex url-e , quaſi prafugas repnle—

rgnt.,....-. Qu”ſànctita: ma dam-m'ait,

sti” apudnai quaqueſêcundum judicium'

mum eſſe damn-u”. -’ C'est dans cette

'lettre que ſes Peres de ce Concile ſe

ſervent ſiingenieuſement de ce texte

d'Ezechiel que j'ay cité dans le corn

meneement de cét ouvrage. Q1318, 414m”

tſi-I'll” portaflmctuaríj ? l’arm ill-S ex

terq‘or ad m'mmn que »ramadan/2:, é',

nemo -inquir penranſîóit P” illam ,

film Dem Ifiaël. mn nebdc porta Md

rç'aïest per quam in hum.- mnndum Rar

dompter imnwiLH-zc porta iustitiùów. …

la” porta est B. Mñde quaſéripmmefl:

Dom-'tlm pz'rxranſibit Per Min z Ô'ïfl't-

clac-ſh poſi- [Mmim ,l quid Virgo conrepit

@ge-'Mir- ';zi' ' fi î -

-Çemémeÿete n'en parle pas avec

-moins de force' dans la. lettre qu'il a

éc'r'ſ'itnà l.'Egliſe de Verceil , aprés la

ſmart- .;-d'E.-iemeniueÿ leur: Bvéquœil aſ

ſcureïque Iovinielx -est -tombé dans l'he

relieî d'Halyidùisz, .comme , 'l'a docte—

mçnçzremagquég’ée Cardinal Baxçnius

dans
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*dans ſes Annales , année 3 8 2. nombre

z 5. l'onpeut voir le reſcrit de Theo

doſe 8c d'Honorius contre les heretii

ques dans le Codede Theodoſe- [117.20,

'de' Mari ,, &à 1117.5-3. de bei-nid: , Où l'on

traite leur aſſemblée deſhcrilegue, où

,l'on les reduit à’la peine des eſclaves, -

untufizm plumbo , 8c où l‘on les ren

- Voye dans les deſerts de 'Boas en Da

matieffl’Qgz'cumque ſub profrffiom ma—

nachâ rcperiwnm',dEſÎ-TM [0M Ô' 'vastes

ſàIitud-inesſèqui atque hakim” inhum

;m'…Çomme je crois que le deffenſeur

de-Rivail est mieux instruit du-Code

de Theodoſe-que de l'Histoire Eccle—

#afrique , je ne mëat-tzesteray- pas -à luy

,expliquer , -comme ' le- mc’pris de - zla

@Sainte Vierge-,6c de la Virginitéayant

porté nes -heretiques ,dans de grands

exccz'd’impureté , la Lioyde ?Empe

teur -ordonna qu'ils ſeraient brûlés.

hujrſmdiſèalwſpæ-&ann P0171110, flam—f

,mir ,oeindiribn-.i expx'abwzr., '

z Je zne &crois paslaprés 'ces prennes ſi

manifefiestpar -ieſquelles il paraît que

-les 'PaPesJes -Çoueilenôr tous les Pe—

des de l'Egliſe An; condamné d'hote/'lg

D -
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ó- de Maſſa/arme la propoſition de Ri'—

vail; Ie ne crois pas, diſ*je , qu'il ſoit

necellaire de Pourſuivre la tradition.

Il ſuffit de mar-quer que S. Augustin en

pluſieurs endroits,Theophilactc,Bede,

-S. Bernard , ë( Saint Iean Damaſcene

enſeignent la méme doctrine , commer‘

éstant une doctrine qui regardela ſoy,

8: condamnent le contraire comme

heretique. Saint Augustin ſei-.[4, de

,n-nait' Damim' , dit quid est porta in db

ma Domim' claufafflífi quad María/Pm

Per int/[fia crit, ame partum , in Partu,

â' pofl‘ par:um Virgo P

ll n'y a perſonne qui ne ſçacl-ie qne

la méme question s'étant renouvellée

' en 'Eſpagne dans le ſeptiéme ſiecle,l'an

6 5 y du temps de Saint Hildephonſe

Evéque de Seville : Ce grand homme

e'ctivit ces livres fameux de lllibdrza

Virginitate contra tres—inſide!!: 1 con—

tre les trois hereſies qui attaquoient la

Virginité de la Sainte Viergeſes écrits

ſont dans la Biblioreque des Peres , 85

comme ila fait'un juste'volume Pour

-cOmbatre cette hereſie,ce ſeroit perdre

le temps que de tirer des extraits d'un
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Autheur dont les ſcntimens ſont aſſd

connus dans l'Egliſe ſur cette matiere',

Ioan. lib. [6.hist. Gath.

Saint Thomas, 8c tous les Scolasti—

ques n'ont jamais traité cette matiere

qu'ils n'ayent declare que la propoſi

tion de Rivail étoit une hei-aſie Ü' un

Mafia/ame: Son deffenſeur- à trop de

ſincerité , 8c de lumiere pour douter

d'une verité ſi constante ; 8c s'il en

doutoit , nous luy citerions S.Thomas

dans ſa Somme z.p. q. 2.8. arr. z. où

il dit que c'est une ,erreur detestable,

;tb/è” dubï'a detestandui error Hal'[iii

Il- faut finir cette chaîne de la [L'a

dition par une authorité de S. Gregoi—

re,qui ne ſe contente pas d'établir la

foy commune de l'Egliſe ſur cét arti

cle : mais qui ſoûtient’ que la Sainte

Vierge est la figure de l'Egliſe,& que

le mystere del'cnſantement de jeſus

Christ ſans doulent,8c de la Vir inité

erpetuelle', est la figure de l'inêailli—

bilité de l'Egliſe,6: de la maniere dont --

l'Egliſe enſante les Chrétiens par la.z

ſoy.

1e ſça’y que les P. R. qui ctoyent

2
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que l'Egliſe a été long-tempsdzms

lferreur ne ſe mettent pas beaucoup en

peine de ce mystere :- mais la penséc

de S. Giegoire est 'trop belle 8c trop

edifiante Pour ne pas raporter‘ ſes pa*

roleszc'est dans l'expoſition qu'i’l a Fai—L

tedu quatriéme-Pſcaume de la Peni—

rence ,Siem Dei -Mater Cim/Zum pe*

pzrit 'Uii-gſhóîpoflpa'rumwirgo perman—

flt ímarru/DM S im ej' mater Badr/infi—

lio: Deiſim dolaregçnrmteî' !linge/ému

prr illiéata per/Ever”.

- Pour ce qui regarde le catalogue;

des hcretiques , on ne Peut. contester.

que ceux qui ſoutiennent l'erreur de -

Rivail,n'y ayant été mis, par tous les*"

Autheurs Eccleſiastiques. Saint -Epi—

phane dans ſon' catalogue des Hereti—z-

ques les- met en l'hereſie 78. Comm…

antidië‘omarianitm in Arabia exortä

bec barre/ſuſi” ordi” Hamm-aqua ſort-'e'-'

ddt ,il la 'traite de blaſphcme au nom-3

bre 8. 8e 16. blaſÿbemimmefariü dogr

mam Ô' puni-daſh: fœtus , &znombre

1;-. neîue ſi aliqui: qui inſhnctimam

illam cantumeliose‘ debarchmti dudeat:

aiïſit-mim ut [za/E editurnſzlmtarmgn
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ante paríumæorpm cum uIIa conjmzxiſſê,

dicatur. Et enfin il conclut par ces

parolesfflxitialii naqm‘n'c virus parefe

rimm , -ab [Mc here-ſi dsſèeddmm. .

Saint Augustin dans le catalogue

u'il a dreſsédes heretiques-qui ont

trouble' l'Egliſe dépuis l'Aſccnſion juſ

ques à ſon temps y,mer Iovinien dans

l'hereſie 8;.. [win-'nai , -Virginie-:item

ſanctd Marie aie/?mum ,din-mt” mm

parimdofuîſſë Wrruptam, ,8: dans l'he

reſie 84. hæreſim octogeſimam quar—

cam, [dela/Miam: arcupaſſè,ab Helàidio

mem-Dram” , qui im Vflginiſflli Sanct"

Mar-'d contradimm , ut mm diam” de

Ioſèpho post 'Christi natirzimtem , -alias

filiaSpePenffi-,ſèd mimmmi :ſion preter

mzſſè Hclvidij nominc Antidicomariaw

nin” Epiphanim appellavi'trAzla fin'

du traité- , S. Augustin conclut-en ces c

-termes , ECC! quam malt-U commemomg,

vimmæhænſâsg'æc ramen modnm tuapa— -

ſſ-ulationis imple'w'mmwmn Dom-im” aſſi'-

undzſèt intel-:mini [Mn-tin' :Marti/34m.-

Le ' Pere Sirmond a donné au pu.
[flic ſous lenom de PMdË/Ïlſimlms z, un

-aaçalogue -d'hetetiques compose' ï par;
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-un François du temps de Charles le

'Chauve ,ou aprés avoir tranſcrit ce-

que nous venons de citet,du catalogue;'

de S. Augustin , il adjoute , isti nuper

_ſicb Sivit-io Ram-ano ami/Zire ea-m‘tifimt-

Ô' per [ſalim (F Gallia: ſua: dire-MJ

nm: diſcipulas; Comm lyorfiripſit Hye

ronimm* doctor egregim cé- libros , quo;

lecto: , in tempo” digne; eo: execrmiom, .

Mmhemmiſhbant. Epiyhanim- ante”

m/?erſcruraror hornie0mm i ſèribem

comm î/20: libeliumzqni isto remz-ïore hom.

blaſ’bhemiis plmam aſſêm'onem profond

liant, Antidicomorianitar Cazr/hit appel-ſi…

Iari. "

Saint Iean Damaſcene dans ſon ca--…

calogue (l'es hereſies ſuivant l‘interñ-

Pretation de Perinius Antídieomdridm'x

'dzÿlliſànctñ'î Mariam Vírginem perâ-

mnnſtſſi mganngenerato firmware, -um, Ioſêph Mm conçnlmiſſè aſfèmm.

Mais qu'est-il neceſſaire de' citer lest

Peres de l'Egliſe ſut-cette matiere-L

puiſque les ,Calvinistes mêmes met-'H-

’ tent Helvidius au nombre des hfek’eti— -

qnes,8ctraitent ſon opinion d'une im- -

rim' #minable-- -Ikefltuïray queÏ'Gal-Ëz
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vin enuſe- avec plus de moderatiomôcî

qu'i’l ſe contente de dire que Helvidius -

a émeude gtandsztroubles dans l'Ez

gliſeunais Kemnitius -dans le chapitre*

' 7; de ſon harmonie, Evangel'iquc , dit'z

que c'est- !me i'm/Diete' :zbmſèmen'tiàr

impiu: Hel‘uidiu: imp-mſi” or'e [anſi-ms

raz-ir. Be-ze ſe' ſert du mor de credo

dans'ſes notes ſur l'E-vangile,8c ajoû te: z

Affintior it's-qui de (ll/«rie 'virgin , *Un

filçflifl'im organoſknctiffimëſemiüm.

' Bucet' dans ſon commentaire ſur ce

ſujetï, dit; qu‘il n'entrera jamais dans-

l'eſprit d'une perſonne qui a quelque-

ſentiment de pieté' -; que la Sainte

Vierge ayant conceu par l'o'perati'oſh

du; S. Eſprit, ait conceu- enſuite par le …

commetcequ'el'le auroir eû'avec un --

l'æmmet…‘î’ins am'mm de Maria , tam?-

quam wifi'.- Mm [dicté aïgue elefi'o z 'un

Chri/Zum noi-ii parer'"Mon mſi ſhnfflſſſi

_lima- cogñabit, mc unquamfldjſsimbitur

Mm que gravidaſêmelfactdfnit à SP5d—

rimſànthffldflínmſfi , M Eofleà‘gmviæg

dan-tm? abhomim-. '- .

Enfin le fameux Rivet dans cét 0a--

airage qu'il a intitulé l‘Apologit de - l'az- ’ -
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Sainte Vierge , convient qu'Helvidius,

a merité d'étre mis au nombre des

Heretiques,&pour justifier däs ſa pre—

face le titre de ſon livre,-:0mm 'Heures

Ô now: ,Amidicomarianitm Ü* Coctin‘

diana: , il 'cite-&- confirme ee texte de

Saint Epiphane....lu panario Autidic_

qui c5 ttmeritali: progrediebamur , 'ot

ſuuctiſſimnm Mariam post Chriflum in

Mom :Minime-am cum 'vero ſito ſoſiyh

conſuetudinem Ivabui/ſi-,dicermr Ü- quon!

comumelîoſas in Virginern opinion” ho

”n'mïm (iugçniir inggrermt 'Ü'mbanſi 7 8a,

ci” 7 9.-

ll ne me reste Plus pour ru'aquiteu"

entierement de ce que j'ay -promis que -

de rapporter les Profeſſions de foyqui.

ont été -faites dans les Conciles où- laz

Virginité perpetuelle- de la ſainte -Me---

re de Dieu est établieg_ -

Dans le z..Concile de Constantinad

,le qui est leeinquiéme Concile ge— -

metal tenu l'an ſtg. ſous -le Pape -Vi—

gilecomposé de: 2. So, Evéques - dans -

le- camau ſixiéme. Si. - quis,- abuſivè Üſ

!on NYLON' genitriæm dicitſ-mctomï

;Mie/im ;ſèmpgr -m‘rgium -Mariam-d.,
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ó‘r. Mii: anarhemastt. Qliconque din

que la gîorieuſe Marie mùjours Vier

gejn'cst pas- veritablcmem- la-Me're de '

Dicu,mais - aBuſi-vemc11t,qu'd - ſoit ana—.

theme. Encc qui est de conſiderablc',

c'est que les Pe-tes avant que dc faire
ſi ces Canons,diſent qu'ils ont puisé ces-

vcriocz , &mala doctrine de ?Eſcrim—

L1H6( -des ſaints Peres, &que c'cſ’c ſur:

ces principes qu'ils ont condamné les'î

impieſez-îdes h’crctiques. Nabil ipſis lu—

mm cie-nié ex divinis ſêripturigó* p4

tnim doctrines , neccſſdrium aſje yum-'vi—

mmſſepimlis.comprehendare Eÿ' pradim

n'onem 'Writmiùcÿ' h-zretiumm ,- mman

mum ;rapide-:ti: aandcmrmiamm’, 6c àz

là- &mfm-»han ita rite canfiffistmw

4M unln': tradiea ſim: , ram-à- di-vinis'….

firipturis, quam à SS. PP. dactrinà , é"

ab bi: qua dkfioim fin”- de' mm Mdem—k

gœfide, Ü‘,t‘. Chacun ſçait 'la peincz

que les Papes 6c les Occidentaux on-ó.

c-uë àTrccevoir cez Concile- , à -cauſe de

la condamnation des trois C'hapirreszæ

mais jamais Perſonne-nc s'est oPPoSé-L

à-cctte qualité-de- \oûjours vierge qua

cm'llexçstom donnée àzlaî Mere- da,
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Dieu' dans leur Profeſſion de ſoy.

Au contraire dans le premier Con

cile de Latran-tenu- l'an 645.- compo-'

sé de 105.Evéque3 ſousMattin [.Con

cile ſameuxzpuiſque Ia condamnation'

des Monorhelites qui yzſut faite,couta

la vieà ce gtand' Pape,aprés un exil

ttes—crueLôc accompagné- de tous les

mauvais traitemens imaginables. A

prés avoir conſulté la tradition dans

tous les Peres de l'Egliſe,8c avoir fait

des extraits de tous leurs écrits 3 l'on

y declare formellementôz ſous peine'

d'anatheme la virginité immaculée 86'

inalterable de la Sainte Vierge. L'est

dans la 5.- conſultation au z. Canon

mis en conſequence de l'a.proſeffion de

ſoy. Si quisſerundum ſancto: Pan-ermm

coufirerur propriè Ü‘ ſècundum 'UeriM-z

temJànctum- , ſêmprrque 'w'rgiuem , é*

ï'mmiculatum Mariam , ut poto-ipſum

Drum wrbumſfæeoiulinr Ci' wrucirer ,,

qui à Deo par” ante omnia ſaoul# 'M

tm est,iu ultimisſieoulorumabſquefizm'—

ne oonoopiſſóex Spirituſkucto, cé- incor

ruptibiliter cam genuiſſè., inoliſſolubili

pri-Mamma ame-ti' pojZ :ju: Forum
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"Viry-zita” , condamnant: ſlt. .

-Lc-Canon ſuivant qulest le 4. luy

donne la meſme qualité de Mere de

Dieu toûjours Vierge,& le Pape dans

ſa ſoubſcription témoigne que-ces Ca

nons ne ſont que-la confirmation de la

-ſoy orthodoxe. Marlin": Deigmtid

.Epzfl'apm /Zmctd Cathaliu atqnc Apo

flolicd Eccleſia urln‘: RMS Ionic defini

”'om' confirmatiom‘; onhodoxafideî sta

mem nbflripſi.

La meſme choſe ſe trouve dans cette

celebre confeſſion de ſoy que 'lustinien

confirma par un Edit public contre

les trois Chapitres,& qui fur acceptée

par tous les Evéques du monde. Ne

czſſàrium Pura-aim” , ?acta ſida' mnfeſſi

ſùmm qua inſmcta Dei EMI-ſia predi

ë'atuuprefrmi :dicte) face-re manif/74m;

d'nconfitemur “niger-'hum Dci filium.‘

d'a. incanmmm cſſè ex Spirimſlwcto Ô'

ſknctaglarioſîz Dcigenitrië'eſemprr *vir

gine Maria, (5' mman ex ipſa Voila

une profeſſion de ſoy authorisée par

un Emperennô: qu'un Advocatn'a pas

droit de rejeuer dans un pa‘is de droit

écrit.
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'Le ſixiéme Concile general compo:

s’é de 170. Evéques l'an 680. ſous le

Pape Agathon enſeigne zla méme do

ctrinc contre les Monorelites, 8c aprés
avoir lſiû la Profefiion de ſoy que ce

Pape avoit dreſsée dans ſon'Concile

Romain ä la teste de [15. Evéques,

pour ſervir d'instruction à ſes Legats,

il l'aprouva 3c la receut connue la ſoy

de Saint Pierre …9.18. ſîmctu Synoo'ue

fiolcliterfidfiipiem Ü‘ expanſis minibus

mplectemſuggest-'mem Agetom': Papa;

c'est dans la profeffiou de ſoy inſerée

dans la lettre Syuodique de ce Pape,,

qu'il declare qu'il croit &c qu'il est

prest de mourir Pour la deffenſe -de

cette verité :oonfitcmur Deum 'Herblay

incarne-cm de Spiriruflmcto Ü‘ſànó'íu

immqculuta ,fimpeuque Virgine glorioſk

Maria Domino 'zo/ira : Ces titres de

'Vierge perpetmlle, Ô' de Nostra—Drama,

que le Pape 6c le Concile general

donnent à la Sainte Vierge incom-mo

derdntz peut-étre un peule"Patron de

zzRivail,mais. Puis que l'Egli-ſe-univere

;ſelle arecû eezconeiledépuisuplus, de

mille ans,ſans aucune contradiffimhje

ne
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nevóis pas quelle raiſon il peut alle

,guet pour y reſilier.

'Dans l'action treiziéme du me'me

Concile ?on voit. l'accommodenient

qui Fu: fait aut-refais entre Cims Pa.

c-ciarche d'Alexandrie , 6c, les Theodo

(iens. Dansle z. 4.5 . 8c 7. Canon on

declare la méme verité ſous peine

d‘excommunication. St' qui: mm confi

utur Demn 'Uerlmm incarnation eſſê 5,”

Spirit” flwctï .Ü' doming 'lq/Im 545i'

Gloria/2: Dai genitrèce , ſèmpcr Virgins

Maria-Maximum fit.

Cc Concile, .est d'autant plus confi

derable , qu'il fut celebré en preſence

de l'Empereur Constantin a 8c de tous

ſes Princes 6c de ſim Senat. .…

Le ſecond Concile -de Niçée quick

le ſeptiéme Concile: generahçemi l'ai)

née 78 7.8,: compoſéde z zS. Eve',ques,

oùpreſidoir le PapezAd'r-ien arſes Le

- ats,renfe\me la méme do. ſine dans

a proſe--filon .de foy,6.c il zn'y a pas un
zPatcia’nçhc qui ne lŸinſçtç dans ſſcelle

Pu'il adreſſe- au Concile au nom- :le

- on. PauiarchatpzDâm- 14 -dce‘xiéœe
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action ll'on -y’peut lire les lettres du

Pape Adrien à l'Empeteur Conflan—

tin,'à l'lmpcratricc Irenc,& à Tataſius

Pa‘t'riarche , il est d‘avis qu'on mette

l‘csîImages de jeſus-Christ , avec-cel;

i'esîde ſa Sainte Meteî’q'ui'a -efléto'û-.-

Îouts Vierge- Et ce Concile receut',&

''ſeſ0ûmit à -la deciſion de' ce Pape,

'comme'il ’paroit par les ſouſcriptions

"qui ſont à la fin'de cette lettre,& qu'il

ſeroit troplong de rapporter-…Sutra É.

iiehzrdndæjrnuginn. Dom'im' @z Salt/a

tori: Nostri Îefiz—Çfzrfsti,é‘ Sancti!! ejm

gen'itririiſèmpcr Virgini: oollocemur.

Dans la troiſiéme- aôtion on y peut

lire la lettte.& la conſeflión de ſoy de

Ta-ra’îſius 'patriarche de Constantino
p'le,,adreſſe'eaux Patriaſircl‘Ïies d'Antio

' cbe,d'Alexaudrie «Sr deRomepùzil de'

claredansia confeffion de Foy la” mé.

'me veritéô( il 1a' repete…juſques ä-ztrois

' fois : La premiere à l'occaſion du My

stere de' l‘lncarnationè: La deuxiéme

"dans ltd-condamnation de'Nestoriusî:

'La troiſieme en témoignantla con

'îfian’ce qu'iiîa 'ei'i—-l'intetceffionde la
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Sain-re Vierge,& comme il' en fimhho— -

noter les Images , Ex pete-n: inverſe/7—

ſion” San'ct-z Ûzimememm Domime- 710.-,

stm‘Dei genitrici-.r Cí‘flmper Virginia

Mariœfflonfitearprapter -nastmm ſhlm'mg

in exS-remiS-temparibm fuxm admetn,

unim Sanctœ 'Finite-Hifi” Dci Ô' Dar-z

mini Nostri'ïæfiuc'hristàex ?lé-#è Dcip4. *

ra Eÿ‘fêmſierÿ’irgim Marz'm’generatia—z

?IMAGE 'p‘lus bas,canfitmr Yeſäm -Chri-E

flumlDc-umnoffimÿn exſàncta deipam

'mpcr Virgine Maria incarnant”.

- 'Dans la Profeſſion de ſoy de Theo—-

doi‘eœarriàzſche de Jeruſalem læméme

verité y est-ſoûteuuë hautement, êc il

ſiipoſh niéineqnezeëestun'e qhoſcî C9111

nn'e' de t0ntmonde-,-& ſims contest-1H

t-ion. Cum 0mn” cogmſämn' Mm 'Fm-è

Dei Matrempa'stp,armm c5' antepartum,

m'vgimm quai/:bn imdllectuali có‘ſênſibí—q

li nal-um ,ſr'pcfiàmglnÏiA-Q'ſ !Eudora

own-mam (j'a- Je fiÎppliel‘Aut elnxçlez; ,l

l…'avei'tiſſemem debian peſer ces para—ï

les,& de- Vq‘lr quel reſpectzôc-- quelsſélh

time'ns 'l'Egliſe univerſelle 'avoit ËaIOËS

Pour la S'. Vierge. . - . ' --' ' E z
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Dans l'action quatriéme 'du même

Concile,on—iit un ſermon- de Saint: A—
tbanaſe où l'on raporteſiles' acc-lama—

tions de toual-esEvéques &de tout Le '

peuple , 8c méme des Iuifs, leſquela

enſuite d'un- mirae'le--qui-y est rappor—

te'zbn s‘écrie Gloria ribi qui mMLófl;

?Jim.Christmas ,quam nt [j'dis 'vaticinñ‘

nimuîoeos‘nirſſirgb- Wepît,-[/Ûrgo 'pept

n'a-@701? .pqrrmffirgoPenh-!196).

‘ 'le @ay' que ce Concile n'est pat '-

.reçeu par RivaiLn'y- par ceux de ſa re-,,

ligion,mais jamais perſonne -n'a con

testé ce qui regardela Yitginit‘éídczlib

Mere de Dieu , ' de qui parait -le

Symbole publiéz-dz’ms.le -Cenciiedœ '-

Frejus renu-en'meſine tempszpat le Ba

criarelie d-'Aquile'e -iurmmunjZ deſÿi—

rim/MMM' exfmPer'II-irginç Mari-z.

mm.: homo faflm\eflqvemſquepermmee

'Dei/n- La choſe-ſe trouve dans.

laíprd'ſeſſion 'de «du Ooncileegene-z

ral -de Latranfious Innocent 'III-.î com's'

Poſéſde plus’de $0-01 Evéques.', l

,c'estzauchapd. De ſide Catholica,

Firmim audios/né' firoplirim cou-fixez

…
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munó‘c. 'Et tandem unjgmilus Deifi

lim 1.. Cdi. L'OM ſrim‘rqce' communica

ï'ncarrmtu: îex Mariafimpa virgin-épi

nſilÿsſhncti apn-mique, CÛÏZÆ‘PIŸLË'Â -74x145 -

zhomafact’us est'- EE un mptcondamnation dq lähepeſie d'Helyidius

,BC de Iovinien,il n'ya prïeſquekpoim de '

' .Profcflíon' de foygoùcela ne… oíc 5. de

.ſorte qu'il- -est RENE-nant; qu'gn aie

-oséz çonteflezzquç .la, zpliogoſuiou- de

.Riv-zailz ſqiu,heíqçiquezz .flu'onl'aiç' …

;voulu-repreſenter “gomme zune' ſimple'

erreur', puis quſelle- eſhoçmttaire à la-.

zParole de Dieu, , ſuivauç,Ëintelligenee'

-que nous; en Ont.dom.1é,-lesïSainçs- Pe.

-negqn'elle,ellxzçonmçiqezàë la (radius);
.

- ,dépùisdr( .juſques à nqusfflqu-Îclle zç-

- *éíé çqndamnéez zcomme dietetique -pat

-iles, ?alpes-&Envies Goncile$','qſſellç

a c'té miſe-dans-tous ;les -Càmlo'gues

des heteſieé- qui ont- été .fuites-'dépaſſ

z, Helvidjus' ;que -Ia- dsctrinez contraire

z-est ,inſu-ée' dans- :Wes leS'ÉPœECffiMBfi'-

- d-:fèyddïe.BñglíſeçdèsíPapesu-dcækar

'ï‘Yifflühe-s ?-65 &des-‘ -QMQíkfl-gä-“VŒM‘Ë

- MeleeMiníſimiméw-legígplzuæççlg

, ’ ,- -EI ïSQ

\-
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bres en conviennent 5 8c- qu'en- fin l'E—…

- gliſe dans ſes prierespubliq'ues, a toûſi

, prie'res,de l'Egl

jours honoré-'l‘a‘S-ainte Vierge de ce'

fière; ,8c ,chacun ſçait que' Saint Augu—

stin ſe. ſert'en î 'luſieurs endroits 'dear

iſo pour convaincre les-

Relagiens de la neceffitézde la grace

!es Donatistes’-,zde l'unité-de l'Egliſe…

Legir’r” oredmdictex flat-tir flq'zph‘o-andiv

' î Il \enable inutíle'äprés-ceque nouez

avons dit , de- s’arre’flëer pins'-dong—

temp's -ſur cette que-stion,pour prouver-z

'que la- propoſition de Rivailr'efl un'

uuſhheme, puiſque- les memes paſſages,

que nous''ayonsalièguezzqui prouvent

quete qÎA'äLd'lſMVa-ü îest-:une hercſie 5--,

Ëfflñv’eut-… auſiî que- deu Elm - blaſ he

!ne t”-é'éÏſ œiuïſifflqu‘ïen-'ont parle' leg-;

ZainœPfleæSs-Bafik: ', -5. -H'i'la‘ire , '$-.‘

fimbroiſe,", Le Pape Sir-ice ,J85 iesanñu -

'tres que nousavons cités (Ly-devant.z

Mais comme l‘autheur- de lëavîet.-
!Newark-croit ,qi-"ou ne peui-xohnſirwnz l

meilleur Soir” îh-coſi” ,dam-s '

le -traití'qïflflídfuit'omre ?HEM-'dim ;Jil-'Ê -

-dc-!nya i'mmrez’ceîjra-ioé

d;
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'Wim leszzœnxz- 8c de luyen repreſen-

4.61' quelqnœ"paffiiges que- ſes amis ne:

L17- Ont-Pas' @in voir ;. en voila quel-—

ïques-anim- -paumi-.une infinité qn'ilſc

Emi'r- trap long &z trop ennuieux -de

;IRPPÛI“ICLCM‘M'IMJFrſingula Éim
-Pietatm ,î :jſſidm- qm‘b‘m - íngwſſàÎïzijffligñxzinfàqmrn, Üfë'. &plus bas,

-tataſmipzummm Palazzo -dn…:HEM, hd'-

iufm'imp pie'gin” 'Sum mbk-Maaſm

-- 5,' zî" -- - - - ,1-;

Il -le Sccmpaœ -zenfuineſiàï-œlùy- zquiâ

&est rendu lfämenxœn-bmlamz 'le nem--

ple de Diane dansEpheſe,-.&-i=lditz

que? Helv-idius a Entendu ſe- Faire-unz

momen cachamdedeé noter [Mem—

-pledu-S. Eſprigen- 'm1m…qu'e’lleæa‘

- ké 4-. enfans dópuis'la,naiffihcede’Je-, '

ſus—Christ. Dominik-'wr

ſéarb,'fiwoeudtfli ,*tu-conmminaffii ſim—- '

&Miriam Spin'm: failli-mg” , WF:-

-çmïdñju‘gm' fut-nm Ü‘‘ Prom ?ra

- -uſſiffa-Mngmemzqní . mwa , &mn-Ma

&UE/?humm murau- ?qd-i.:Eſïççumbltæmfiwutm- :J…-?nad Mich,…

MM Hílæſàdmzſi ' …t .
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Enfin il, conclut qu'il' ne craint n77

le detract-iou ,ny -les mediſançes (L'Heb

vid'i’us ,puis-qti'il'ost glorieux”.quam-du Seigneur dîe'rre déchirépar

'la- miémenbouohe quiz a déchité' E1

Mere- Iliad ’ dicoſmuinifliggloria-mil.E

fare ;macon'vida ,cum codern quo Mu

riam--dmaxiſfi, , ore me [decret Ô' 04

' ninon'- faouud-iam fem: Damien' Pari—

…rerexperiatur Ü‘ motor.— …r… .az u

Oncle trop convaincu de la ſince.

zrité- de l'LAiut-laeur de ce't avertiiiementæ

. -pour croire qu'ilcût osé 'ſoû'teniu que-

--SJeroſme mir-rité oelu-fimplemenrdïer

renne? qu'il m' ?Mouſe pru— de blàfphe

ók'd'im‘oiotc'- S'il avoit ſçeu que rie

-Pete lut-aitu: d” 'e ,S de Hoſphemg

. teur-z)- dïiujnrimx- a:- -l‘u ſainte Vierge.- -

, Mais o'nz-eſh’ſurpris qu'ilait oſé avan

ect auffi-hatdiment un fait dontil n'é—

tioit pasaſuffiſamment instruin. 'k

- Mais apres-'toutes ces authoritc z-des-

-zSaintsReres…pttfflmsteneorelaî‘choſe '

&ſuie plus prés. Le--defflenſeupſi de-- îRiva-il-

;Moniteur a avec - quelques &Cationi-st'es,

que le-blaſpheiue‘ .est 'e oouvitjum- GW:
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Melia- ,-wl mledictum pre-14mm in

.Deum , Sancti” -Mariam Virgirzem CPVî

ſhut-'ZM , il pouvait ajoûter quo 'Utl bm '
mm' ipſi'wdiquid det‘mbiturl, vel quad»-

n' mm conwióitzimpingimr, d'0ù' il con-7

clul;g-u'il fane-?Siam blnſpheme il y -ayfi

Ign-deſſein ,KT-,ng [zz'01291; deliberé .de

, -Çôfimgríer baſton! mmDie# ,-,- É' JËFPWJ‘PW &UP—vale* Alin—

Ëlréz -Ü' de mime-*zicomm

fi Divine,ïMaſſé ,c &contre-Hamy

heur'é* [à -re'Wma*: qui est deuë à-SEM---WW -Maís- ilz ſoût-ie-Ju queî

Rivail nfa rien fait' de pareil. -ct , ,z

Ppur- examine; -à, fonds- cette que

fiipn ,, il faut…&Weſtin aveç tous les,

Cansnistes ,que leblaſpl-iemeeſianç

directement contraire àla cçnlïeffionz

de ſtay', !c'est le plus grand' pechéPQ” ;px-NHL- 'commettreçlexæ1r Dieu;

plus. ,gwada-,Je lfhomig'ge- 4$;- que Pa.,

' dukan-ez ,- maisfla'ilzjgem&de deux ſon;

L…Çsd' - L' j . :2' - ' -.

Il yña-leïblnſpheme- pris dan-_ile ſens;

du vnlgaine ,,ôc, ſelon I'accgption pal.

Pulaireyquiconſistedmsgles reniemenç, -

6c- les jnrcmens.-
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Il y en a une auire ſorte priſe dans

un ſens plus rigoureuxffiricte" C5* ?Lead

Iogice‘ loqueudo , qui conſiste dans l'iné

jure que l'on ſait à Dieu 8: à ſes Saints,

en leur contestant les titres d'honneur

8C de gloire qui leur apartiennent.

La premiere conſiste principalement

dans la bouche 8c dans l'es expreſ—

ſions,& ce ſont lies paroles de mépris

8c d'emportcment , de railierie. ou da

colere , que l'es libertins prononcent

contre Dieu , contre les Saints , 8e ſes.

Mysteres,& elle dépend de la 'force dee'

termes. î î' -ï .'-ü ' - ' ;ÂÃ

Mais il'- y cri-anne 'autre 'quila' 'corruption de'l‘e'ntendement' ,e &îcœur , 6c qui oste ſi'Dieenoù à' ſei'

Saints de vive voix,oupat écrit, quel#

que choſed’e ſa gloire 6e de ,ſes [Atri

buts qui luy conviennent , &- elle ide-—

pendîdu ſensîde-s paroles. C'est en ce

eus' que -l‘Ecri’tutez-appel-le' verb-rm

&l'alpha-rio ; c'est en ce ſens que le dei

ſeſpoir 8': l'impenitence d'un “peche-ur

est appellé un blaſpheme contre le Sc

Eſprit , c‘est en -ce ſens que Saint Paul:

'-Jz- ä'‘
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.

dçt qu‘il a été- un blaſphemateur : Et

. bien que la premiere eſpece de blaſffl

pheme- ſoit abominable- , il est certain'

que cetteſeconde eſpece est plus crimi—

nelledsc plus‘ dangereuſe: -cat enfin - . ilS

ſemble que lat-colere Gt l'en-FortementÊ

diminue a quelque chaſe' de l'énormité,

dupecliégôó qu'il n'est'zpas capable de

ſeduire-le‘s Peuples ', 8c delà vient que

Panormc , 8c les Cau'onistes croyant:

que les jntements faits dans la chaleut-

de'la colere ,-où de- l'yv'tognerie ,- ne

ſo'nt’ipas ſujetsaux peines portées par

le Chapitre Sidluimm ;decret-:munis

quand une perſimne de ſens ftoid,atta

que l'hçnneut. de Dieu 8c de ſes Saints,

&ſi qu'il emplqye le raiſonnement z 8c

l'authotité des'Diviœs Eſctitutes'pbut

'convaincre-les autres a- il 'ſemble “que

ſon. Peché est ' incompatableme|1t….plu;s

'grand ,"ôc pat-ce qu'il estptemedité, de,

Parce qu'il el’t en estat de ſurprendre' la’

credulité des Foibles ,' 8c d'c'btanîet la

'ſoy des ignorans à qui il parle. *

' - Et c'est là proprement le blaſpheme

' de Rivail ': Car comme enſeignent

f
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tous les Cauonistes , aprés Saint Ain—1

zbi-oiſe , Saint Thomas ,de Haies , 8e-

les autres , 'le blaſphemec'est dire ta—z

cite-ment , or‘l exprestëment par Paſo—ſ-

les -où par écrit, quelque choſe d'inju

tieux contre Dieu «Sc-contre ſes Saints,

oſi' dire” 'Mc-'lè wl- expvyeſſrèweri'a a Wil

firip” contra Dem dut &jm fact”

qniddum commeliofum.M11. 042.13. S.

'1: z. 2-. quest. l z. Amo. lib. ;— de pa

md. Or que Penn-on dire de -plus in

jurieux à la Sainte Vierge ,'-c-ommc

Pour remarqué tous les Peresde l'E?

'gli’ſe , que de luy- ravir la gloire de 'la

Virginité '! que peut-on dire quipuiſ-…

ſe plus en diminuer l'estime dans l'eſ

'prit des peup-lesqueluy oster ſon .Prim

vcipal orne-mente que -peut—on dite de

plus injurieux que de favoriſer la per

-fidie' des - Iuifs en donnant lieu de

zſoupçouner que ſi elle n'a pasconſervc'

ſa Virginité aprés l'enfantemcnt elle

'ne la pas conſervée auparaazantzqui a

- t'il de plusYinjurieux à la Sainte Vier—

ge que de' luy-'oster le titre- par lequel

?elie a merite le plus grand honneur‘fgù

une

l

l
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une cr'eature pu'ill‘e'atteindre , qui est

d'étre Mere de 'Dieu ê Qu'elle plus

grande injute que de luy oster la qua—

lité de mode-le &d'exemplaire de tou-—

tes les Vierges t- hrêtiennes,en ſoûte—

nant qn'elle a cû des enſans de' Saint

Joſeph. aprés avoir mis le fils deDieu

au monde P

Quelle plus grande injure à la Sainte

Vierge que la mettre &dans le Ciel 8c

dans lÏEgliſe,en un rang beaucoup

inferieur à c'eluy desV-ietges Z L'Apô—

tre nous fait aſſez conuoiſire la diffe—

rence qu'tl y a de la grace &de la ver

' tu d'une Vierge,ôc d'une perſonne en

'gagée dans l'embartas 8c dans les plai

-ſirs du mariage. Comme l'une est 0c

cupéc du ſoin deſcs enfans 6c de ſon

menage ' , comme ſon cœur ell…-partagé

entre Dieu'8czle monde; comme elle

ne; ſonge qu'à plaire- ‘a ſon mary, enco

-te cc ſont les plus Saintes 5 comme el—

ic s'intercſſe dans. les 'affaires tempoï

'relles , 8c dans l'avancementdeſa- ſa..

mille,qui ſont autant &obstacles à-ſon

-aims—cement dans -la wie-ſpiritmlle, au

F
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veritable 8c Parfait degagemen: du

cœur 8c au dépoüiilcmem entier du'

vieil homme: au lieu que les Vierges

neſonioccuapécs que de Dien, qu'elles

ne Fongcnt qu'à iiiy plaitcz,z& qu'clles

trouvent uniquement leur plaiſir dans

cc-szſaiutés 85 c’hafies dclices,quîon nc

-Peur bien exprimer qu'on- nc- les ai:

goutc'es :dans -cc-s communications ſc— '

creates avec leur divin Epoux qui leur

ſieur lieu de tout …8c zqui répand dans

_icqts ames l'abondance' dc ſes graces

-8c'de ſisconſolations-, -à proportion

qu'elles -ſe prive” de toutes zlesconſo—

-lat-ions ſenſ1,b'1es’;" qui les nourrit du

-Pain des Anges , paſèumur mika-dont

-elics tâchemz d'imi'ter -la- pureté dans

Mncorpsmoncl ; &enfin-quid” em—

bmſc- duïfeù cle-ſon div-in amourupour

-xècemÿenſer la fidcliténvcc laquelle

-cilcz &âche’nt d'éteindre 'dans ïleurs

corps z8: dans, leurs cœurs les flâmes

Shonteuſi-s-d'une dcupidité charnclle 8c

-groffiete, -Suprünumcium îdidot'um mea.

-rsim' in’îur‘dte' mſiwflanſhlativizés -tu-:Lizzi

ficsmmm'zzzimmgr'umm; Qucllcdi-ffid

Ti



de la Mere de Die”- a63

—-(-v'

l

renee'entre ces deux états ! que l‘uneff

'bas' 8c ravalé ! que l'autre est ſaint ze

qu'il est ſublime! quelle d'ifferencedè

graces! Jeſus donne aux mariés le'

pain commun des ſerviteurs ô: des

mercenaires, pendant qu'il donne aux

'Vierges la Celeste nourriture de ſes ve—

ritables enfans' , 8è qu'il leur com’à

munique la plcn'itude de ſon eſprit.

' Mais peut— étre que R‘ivail &ſon
Deffeſinſeur ne goutetont pas cette ſpi

tirualité , &z qu'ils la trouveront hors

de ſaiſon. Cependant bien que dans la .

Religion P5 RJ on ne faſſe pasgrànd

cas, de la Virginité , il' Fautîpourtant

qu'ilsconviennent avec S'. Chtiſofloà.

me' &tous les Sa‘int‘s Peres , 'S'ils ne

veulent tomber dans l'hereſi’e d‘Helvi

dins 8c de lovinien ;que la Virginité

l'emporte ſur le mariage , qu'elle'cst'

d'un plus grand merite 'devant Dieu,

ampliore bam cantínemia magii mmur':

Ql'elle attire' une plus grande alien.

dance de graces. Il Faut 'qu'ils' couv'

viennent que les Vierges ont desîpri‘j

F 'z
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vileges 8c des prerogarives ſingulie—

res , 6c qu'elles ſuivent l'Agneau pag

Four où- il va : Sequumur 43mnn qua-z

cumque iEriLEr comme cire trés—agrea

blement 8c trés-ſolidement S. Augu

flin au liu. de ſa Virginité, c. 17.6M—

dium Ving-'Hum Cbuſh' z, eſſè de ClmstqQ

in Christæcum Chri/70 , post Christum,

yer Clarzſima-,proſſter C lors/Zum. Gan—L

Jia propſia Virgimcm Christi , nonſimt

(MINI) , nan Virginum, quam'vis Clmstí,

nam ſimt aliii ali” ,ſêd nulli: Mlr‘a. La

jçye des vierges de ]eſus-Christ, c'est

d'érrc de jeſus-Chriſhen ]eſus—Christ,

avec I.C.,ap.rés’I.C. par LCI--Sc pour;

]eſus'— Christ. Les conſolations- qui

ſont propres aux Vierges de Jeſus

Chrifl: , ſont differentes de la jqyc des

perſonnes qui ne ibm—pas V-ierges,.bien-

quîelles' appartiennent à I. Car les-

autres ont à la verité leurs clonſola-.L-

tjons,mnis il n'ya perſonne qui en air-

des pareilles à celles que l. C. accor

(le -ameVier es.

'Aprés cain. oſera’. - t'on dire qu'on

Peur ester tous ces privileges ôc tous.,
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ces avantages à la Sainte Vierge , ſans

commettre un blaſpheme. '

-L'Evangile nous apprend que Marie

a porté 6c qu'elle a, ſuivi I. C. par

tout : Et Rivail pourra dire ſans blaſ-,

. me qu'elle n'a pas- ſuivi. en tous lieux

cét Agneau mysterieux comme le re—

ste des Vierges P L'Evangile nous ap

rend qu'elle l'a porté neuf mois dans

ſeschastes entrailles; qu'elle l'a‘porté

en Bethleem '6: dansl'e Temple de

leruſalern, 6c dans l'Egypkell nous

apprend qu'elle la ſuivi dans ſa divi

' ;ne pauvreté. Et Rivaîl pourra dire ſans

bilalpheme -qu'elle n'a pas ſuivi ce dial…

,vin modelle dans &Virginité perpe—

tnelle. L'Evan ile nous 'ap end- que-

Marie .a- ſuivi élus-Chiist' ut le Cal—
vaſiire 8cz ſur laîCroi’x' : Er ² Rivail- pour—

zta dire ſans bl-aſphem'e qu'elle ne tam

ra pas ſuivi dans le'î ſacrifice-de- ſonz

Corps par une parfaite puretéaL'Bvam

gr'lenduszapp-rend, que' ſon. - arnfirèlóit

étre percée-'dur glal-vë dczîhs Houle”

#Mt-ls;dei Mai'bpodr'radireſaiíà-‘
l F- 3-

,pd—,4.,,—4---4'
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blaſpheme qu'apres- ce triste ſpectacle

ſon corps a esté ſenſible aux voluprezz

Froffieresdont rant de ſaintes filles' ſe

' ont privées &-ſe-priventtous les jours,

volontairement. Enfin l'Evangile nous

apprend avec l'AÉnge , qu'elle a estéî

pleine de grace -: Er Rivail pourra dire

ſans blaſpherpe qu'elle n'a eu que la,

grace-commune des.ſemmes mariées,,

6c qu'elle a esté- privée de ?abondance ,

8-: l'étendue' des graces routes divines

que' jeſus-Christ- reſerve- à ſes chastess

Epouſes. ' ' -

En effet quand 'les Sàints - Peres ont:
voulu faire connoîrreſi les privilegesdc :

la Sainte Vierge , ils les ont toujours-

fondés ſurlſa- Virginiiré-perperuelle', 66î

8c ſur ce qu'elle a -esté-à lai-reste- de cesz

compagnies d'Anges qui-- vivent ſurlaz

terre , comme s'ils n'avoient as - um

corps mortel -86 ſujer honte otre- de.'
fidîbleſſës. ſi

C'est- ainſ…qu'en …parle Saint z Ierômo-: -

dans ſa' lettre à Eustoehiuin-:z-Ihy. a eí‘d'z

quelques ' -Vierges z.- dit ce z; Seine Dos—

,… . E,, l

-y
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Puis qu'il a pris naiſſance dans le ſein

d'une Vierge : Nawzmſibl filmllidm in—

flitm'r ,-w qui ab Angeli: alambamr

in cali: , haberet- Angelo; Ô" in terrijë

C'est ce qui fait dire àsaint Ambroiſe

,dans ſon traitédc la Virginitézchapſç

que Marie est la premiere qui alevé

l'étendart de la Virginité. Egregia ígi—

tur Mari-@qua- ſígnmfiwm 'virginita—

ti: txtulitu ,, Ô' imc-mamie- t'm‘tgrimtù'

inmé‘hriſlo *vexillum larme/in litdans

le chapitre 8. il l'appelle la maîtreſſe

de la virginité ;Sc aſſure qu'elle l'é—-

pandoit comme une onction ſacrée,la

grace 8c l'amour de eettevertu dans

- .

'
'

- -fontes les perſonnes, qui sappro-.

'ehoient,d'elle ce qu'il prouve- par l'e

xemple de Saint Iean.- Tama‘gmziafflr

nonſàlumin ſê [ſirginimn‘r grariam m

fi‘rwrretfld etiam ii: quo: wſèrminte

gritnti:-inſigne- confcrretz-

C'est ce- ui fait dit-ea

Reine ou-fondatrice- e lËArchitecte Bu-î

'-:ptemiet -auiheut de- la ' Virginirëz,,

l'iqterpterationzdudoqe-Buj-

-—>…-…,.…- ,--…

.

,-S‘ Epiphan-ez

qu'elle est; azMeredc laVie ,, &-la
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déc. Virginitati: præſídem , apzem-;v , Ü'

'Dinh/ên Christi man-em. -

C‘est ce qui fait dire à S. Augustin,

W14. de w‘rg. 6c aprés luy à Bcdc,Ha~

m'1.in 4.fi'r.4. ump. biz-m.- à S. Hilde

fonſe ,ſèrm.5. de &ſſi-mp t. à Ruperm..

in cant. 8c à-S; Bernard-',-qu‘elle-avoit

été choiſie z ,à cauſe quelle avoit fait

la premierele vœu de Virginité'. ua-

mado- fiat istudgÿ'c. quad profectô nan,

dim'et , m' t Deo Wrgç‘nemſê ante 'aa—

zwſſêr. - '

Ie ne m'arreste pas àîcelà mainte

nant :-mais n'est—il pas vray que 13z

propoſition qu‘a fait Rivail -, ofie à la-z-

:intl--Vierge routes les prerogariveu.

que les ſaints Peres luyarrribuene, 6s-

qui la rendent le ſujet dela 'veneration,z

derouslcs fiäelese «.-Ierôme ordon-r

noit autrefois. à Eustochium", de cu-Ï

Nid-'4 virginirmió :de regarder la Sain—

ïc Vierge commeunï modele achevéz

' ,de ltd-pureté; zP-ropone,tibibmtdm M4'—

Di'amgqua mmaï exrifit’purimtii, ut m4—

-çer Dbmim' eflê muret-m Wei -mode-…

l'ïide- ppseró Squ'ünçYíwgj-;Aui apréï…
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avoir, mis. le Fils de ,Dieu au monde,

aurçic cû enſuite des enfans dc ſon

mati.â ' - -

On,do'it' principalement juger du

blaſpheme,quand il est extecieur , par

l'imprcflion qu'il fait dans l'eſprit de

' ceux, qui l'cnçendent ,* 8c peut—ou rien,

dikhqui por-te plus au mépris dc la.

Sainte V-iergc,quc de dire, non pas en

Paſiànuôä par. legereté; mais dc ſoû.

tenir , dc dogmatiſer (SC de prouver al:

le texte ſacré , qu'elle a eûdes enfäns

dc S. Ioſcphê, . - 5 -

On ne fait pas ces reflbxio’ns pou:

augmcmenle crime de Rivail. Si c'én,

toit une choſe-.ſecrete, , on lîexcuſero-ic

ſiÎr ſa -conditiomſut ſa rcligïomſur ſoli.

ignorance,ſi1r ſon peù d'opiniaſh'cté,&‘

ſur la promptimde d’c ſa retractau’on,

ſans entrer dans le motiFſectet qui la

Poſté à la- fdire ſi promptement ; mais-

c'est une choſe qui -est Publique' aus-

rant qu'un blaſphcme le,pcut. étræpoun

mariner lespeincs poitées par le Cha/7…

Smiud‘mm : Publique, par le l'ieu Où ib-

a- ſoûlcnu cette -propoſition ,adam--um
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cabaregen preſence de quatre témoins:

Publique,par la conviction juridique:

Publique par la nororieté du fait qui

est repandu dans toute la' Province.

.Qmnda qui; dioAmr publice‘ bld-:ſphe

muremt fic ſit locus diſÿoſitiani hujw

textu-s , dicit Hostienſis , quando bluſó

Phemia est notoria jure , É' quid cim'Ui'

ctw Ü'rondemnatu: in judicio , 'vel fu

&o,qui4 publicê Pal-1m-Pluribu: uſlzmti—r

bu; blafphemidm intulir. Item. Dicit

Publice‘ quando comm pluribu: perſbnier

blafióhemuw'gcÿ' fic lice: mm tmrzſierit

in mton'um , fini; est quad proburi pa

. teſhpanorm. Et il imporre pour la

gloire dela. religion , &pour arrester

cette temerité criminelle de parler de

ia ſoy 85 de ſés my steres avec mépris:

Il importe pour l'edificarion des fidel

les,pour reparer le ſcandale que ce diſ…I

cours a cauſé dans l'eſprir des peuples,

qu'il reste quelque monument public

qui en conſerve le ſouvenir : ll inipord_

te pour la gloire des Magistrats,qu'ils

fuſſent counoîcre le zele qu'ils ont

pour défendre lîlionneur de la Sainte
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Vierge-, estansdans une Ville qui fait

gloire de l'avoir pour ſa Parrone , 85

principale -Prorectrice : Qu'on épar—

-gncRivail , tant qu'on voudra, ſi l'on

ſuivoir la rigueur du Chap. Smtm‘mmz

Il 'faudrait outre les amandes pecu

niaires,qu'1l fist l'amaude honorable,

8C qu'il ſe tintpendant ſept Diman

ches à la porte de I‘Egliſc 6c le lr'ui

tiéme la -cordeau col , les pieds 8c la

teste nu'e' , -ſans-parler des jeunes BC

des aumoſnes,& cela ſans miſericorde.

Statuimm mſi ghi:-comm Demn *vel

dliqucmſa'nctum, â- maxime‘ B. ,Virgi—

m'm , [inguam in blaſÿhemiam publi à

relaxan- prefidmpſèrit , Ü' . Mulcte—

mr: m1147n in ho-a miſcri'ordiam c071]è—

quutm'm. ;Quad inter alice communira—

Mm Statut” pondu”. lib. 5. de rot. de

cleric. cxzomm. tit. 7.6. de mal-;died

Mp. z. - _a

Mais au moins , comme c'est par lc

zele d'un grand Magistrat que cette

hereſie a été condamnée la premiere

fois'dans Rome -, 01T s'attend de la.

vigilance , 8c de la Piete' des Magi
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&rats de cette Province , qu'ils pren—'

dront tous les moyens convenables

our faire rendre à la Sainte Vierge,

tout le reſpect qui luy est du dans un

Royaume Catholique. Et pour empé—

cherà Pavenir qu'on ne ſe donne pas

la liberté impunement de publier des

ropoſitions heretiques , 8C -pleines de

Elaſpheine, qui tendent à déſ -honorer

la Mere de nostre Dieu,& à la decrier

dans l'eſprit des peuples'. Ze méme on

eſpere que 'pour Faire voir l'horreur

Pfihenom,üsneſhûffimm WS

qu'on im‘prime ,8c qu'on debite d‘a

vantage cét advertiſſemcnt qui' fait

paſſer pour une ſimple erreur , une

propoſition qui aéré condamnée par

tant de Papes8c de Conciles , comme

heretique ; 8c dont les Saints Peres

n'ont parlé que comme d'une impietó

abominablc. -—" '

' en! î-Jz
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ADVERTISSEMENT

POUR

SIEUR LOUIS RIVAIL

DE LA RELIGION

PRETENDVE REFORMES

deffcndeur en Fretendu cxccz. \

C A) N T R E-

Monſieur le Procureur il” R0] M

Bai/luge de S. Marcellin en

'Dauphine' demandeur.

  

O v n e'stablir l'innocence

l dudit Rivail , auquel on

, .:Ù veut -imputer à un grand

crime une fin _ple erreur qu'il a in

continant äbmdonée ; Il repreſente

ſommairement 6c de bonne ſoy , que

.le Lundy r9. Dçcembre1678. ayant,
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oupé dans le Logis de Claude Rey

Hoste de S. Marcellin en Dauphiné

avec ſieurs Frœnçois Manel , Valantin

Brunel,lean louvel «K Guillaume Pa

chor ſaiſans profeffion de la Reli—

gion Catholique Apostolique ét RO

mainc , il entra en diſcours avec eux ſi

la Sainte 8c Bien— heureuſe Vierge

avoit eû des autres enſans que Nôtre

Seigneur -:[eſus—Christfilrquoy Rivail

donnant un ſens lirteral à quelques

Paſſages de la Sainte Eſcriture qui

parlent des freres de Nôtre Seigneur,

85 qui diſent que la Sainte Vierge en

Fanta ſon premier né,il S‘Oublia de di

ce qu'il croyoit qu'aprés la Naiſſance

de Nostre-Seigneur la Sainte Vierge

… avoit été mariée à S. Ioſeph , 8c avoit

eù de luy des autres enſans , ce qu'il

ſoûtint méme pluſieurs Fois,offlit de

gagcr de l'argent, de prouver cela par

des Paſſages du Nouveau Testament,

&c d'en est re à ce qu'en diroit le ſieur

Broſſon Prêtre de S. Marcellin ; aprés

quoy estant ſorti de ce Cabaret, 8c

estant allé dans ſa maiſon,il ne trouva

'pas les Paſſages de la Sainte Eſcritura
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’ ſurleſquels il Fondoit ſon erreur auſſi

exprés comme il penſoit, & commen

ça de douter , ce qui l'obligea dene

plus retourner au Cabaret, 8: de quit

ter la gage-are.

Mais dépuis Rivail s'eflant plus

particulierement éclairci avec des per

ſonnes doctes 8C éclairées qui luy dé;

couvrirent ſon erreur , il l'abandonna

entierement , 8c ſe rangea ſans reſi—

stance dans le vezitable ſentiment que

la Sainte Vierge a été Vierge avant,

lors,& aprés l'enſantement de Nôrre—

Seigneur , 8c qu'elle n'a point eû d'au—

tres enſans que Iuy. '

Er estant venu à la connoiffiince de

Rivail que le ſieur Procureur du Ro‘y

avoir fait une plaintes—@Jelly par'

devant Monſieur le Vibailly -, r8: qu'il

avoir produit des teſmoins, il luy fit

un acte le 2.6. Decembre 1678. dans

-lequel il advoüa franchement la veri

té de choſes , les diſcours qu'il avoit

tenus dans le Cabaret , les paſſages de

l'Eſcriture Sainte ſur leſquels il s'étoi‘t

fondé , la connoiſſance qu'il avoit eû

deuſa mépriſe , 5c en conſequence il-,

-Z
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luy decl'ara qu'il s‘étoit trompé , qu'il

ieroyoit que Ia Sainte Vierge avoit

conſervé ſa Virginité devant , lors, 8c

apres,l'enfantemenr de Nostre - Seig

neur , moyennant quoy il ſonstint que

ſur une ſimple erreur de laqucile il

estoir revenu ſans obstinarion ni perſe---

werance z il n'y avoit pas lieu d'infor

mer 8: de proceder criminellemen:

contre luy , 8( proreste de tonte nulli

te'.

Au prejudice dequoy on a informé,

,6c ſur l'information , Monſieur le Vi...

.bailly a dccreté prinſc de corps con

tre Rivail , laquelle luy a esté inti—

mée le :8.Dccembre 1678.

Rivail bien perſuadé' de ſon inno

cence s'est remis volontairement en

priſon , 6: a reſpondu en perſonne

;5. Ianvier 1 679. ’

Par les interrogats qu'on luy a faits

il a-connn que les depoſitions des teſ

moins ſont conformes à la verité de

Iſa choſe , 85 à la declaration du 16.

Decembre 1678. ce qui l'a obligé de

demeurer à la depoſition des ceſmoins;

;puis i1- a auſſi agperç'eu que Monſieur
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le Lieutenant qui l'a interrogé a traitté

ſon diſcours de blaſpheme , 8: a crû

qu'il avoir blaſphemé en parlant con

tre la perpetuelle Virginité de la Sain

te Vierge.

Rivail a donc trois choſesà establit

pour la manifestation de ſon innocen—

ce,la premiere qu'en ſon diſcours il

n'y a eû ny impietémy blaſpheme , 8c

qu'on ne le peut pas t'raitter ny d'im—

pie,ny de biaſpl’remateur ; la deuxié—

me qu'on ne le peut accuſer que d'une

ſimple erreur , laquelle ayant incon—

tinant abandonnée-,il n'est en rien cou—

pable ; 8c la troiſie'me que quand ſon ’

diſcours auroit contenu des propoſi

tions lieretiquesui'ayant pas perſisté en

ce ſentimenhil. ne peut estre puni cris

minellement'.-

' La premiere de ces propoſitions

est constante , en conſider-ant que Ri—

vail" dans tout (on diſcours n'a donné;z

aucune atteinte à la Virginité de ceî

grand Vaiſſeau d'c'lection avant qu''ellc‘

eût enſanté Nôtre — Seigneur; il n'a

pas dit que la miraculeuſe Conception

de ce divin Enfant qui n'a été'que leî

3
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purouvrage du S. Eſprit aye bleſſe' lac-

Virginité de la Mere; il n'apas dit-

que Saint Ioſeph aye rien contribué àz

cetœ" Conception ;, il n'a pas dit

encor que cette Bien . heureuſe Mere-

aye ceſſe' d'étre Vierge en l'Enſante--

ment méme,lequel ayant été miracu

leux. 8: extraordinaire , il- n'a fait au—

cun prejudice à ſa Virginité ; il n'a pasï

dit enfin qu'en tout ce divin Ouvrage

de la Conception 8C de la Naiſſance;

de nôtre Sauveur il y aye eû aucun,

mélange des mouvemens de la chair

comme aux conceptions ordinaires

'desaurres hommes , tout ayant été?

pur 8c ſaint par l'operation 8c la ver—

tu de l'Autheur qui a été le S. Eſp-rir,,

6c la Sainte Vierge aya-nt également

conſervé, la purerézla Sainteté , BC la.z

Virginité de ſon Eſprit de méme que-

celle de ſon Corps. '

Il' est vray que ſi R’ivail avoit cho—

qué dans ſon diſcours quelqu'uue dcï

ces ropoſitions , il ſeroit tombédans-

leb aſpheme Sc dans l'impietéz , puis-

qu'elles- ont toutes.leurz fondement-

dans les divines- Eſcritures , portantî

qu'une Vierge enfanteroit un Fils, que:



.- J': Emil; 79

.

GC' Fils ſe‘roit Emmanuel Dieu avec

nous , que lors de la Conception de

Nôtre-Sci ncuila Sainte Vierge n'a

voit eû la connoilla'nce d'aucun hom

me , que le S. Eſprit' lacouviit de ſon

ombre 8c ſanctifia ſa ſubstance pour

en former le Corps de Nostre Sau-

veur , 8( pour accomplii paifaite-nent

la prophetie 8c lc miracle ila fallu

neceflairement que la Sainte Vierge

aye conſervé ſa virginité dans l'En

famement méme,afin qu'il ſûr verita

ble de tout point qu'une Vierge avoit

enFnnté.

Voila tout ce qui est de la ſoy , qui

doit estre crû comme article de f0y,8c

qu'on ne peut pas choquer ſans tom

ber dans l'impieté,puis que c'es choſes-

ſont cflèntiellesà la Conception divid

neôc immaculée c‘k à la miraculeuſe

Naiſſance de nôtre Sauveur.-

Mais il n'est. pas d'une égale neceſ

ſité de ſoy de croire qu'aprés la naiſ

ſance de Jeſuszchrist la Sainte Vierge

ſoit demeurée perperuellernent V…ier

ge , qu'elle n'aye pas été mariée avec

"St Ioſep'h , 8c qu'elle n'àye point cû

dfenfans de lux.- '
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On ad'voüe que c'est une erreur de

croire le contraire , mais ce n'est: pas

un blaſph-eme 8c une impieté de Ie di

re,eettc doctrine n'estant pas eſſentiel—

lement neceſſaire au ſalut, 8c pourveu

n'on ne donne aucune atteinte à la

pureté ô( Sainteté de la Conception

divine 8c de la Naillance miraculeuſe

de Nôtre-Seigueur ,' 8c à la virginité

de ſa Sainte Mere en l'une 8c en l'au—

tre,tou-t ce qui peut eſire arrivé aprés

de licite,d'honeste,& de permis par la

loy de Dieu,n'est pas un article de ſoy,

ëc on ne commet aucun 'blaſpheme 8c'

aucune impieté de le dire 8c de le pro—

poſer.

On ne ſçauroit ſiir ee point choiſir un

'meilleur guide que S, Hierômc dans

le 'Fraitté qu'il a fait contre Helviq

dius Diſciple d'Auxentius",lequel estanr

tombé dans la méme erreur que Ri

vail, 8c ayant- fait un Traitté pour

prouver par les mémes paſſages qui

ont trompé Rivai'l que la Sainte Viet

ge aprés la Naiſſance de Nôtre Sau

veur avoit été mariée à S. l'oſepl'i 8c

avoit eû de luy des euſans , ce grandi
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Pere de l'Egliſe rraitte cela ſimple—l

ment cl'erreur, 8c aprés auoir teinte

ſolidementl'abus u'Hclvidius avoit

fait de tous ces pallages , il- distingue

trés - doctement 8: judicieuſement la

verité constante de .la virginité de la

Sainte Vierge en la Conceptionen la Naiffimce de Nôtre_ Seigneur

comme estant fondée ſur les divines

Eſcritures,d'avec la. perſeverance dans

cette virginité pendant… toute ſa viequi

n'est pas d'une égale neceſſité de ſoy,

ôc qu'on doit neanmoins croire parce

que l'Eſcrirure ne dit rien de contraire,

ac que cela contribue beaucoup à la,

gloire de Nôrre Sauveur Sc de ſa Sain

-re Mere d'estre perſuadé que ce Sacré

Vaiſſeau choiſi expre .amene our la-

;Conception 8c la Naiſſance d'un

-Homme Dieu,a toûjours conſervé ſa

-virginité 8c ſa pureté,& l'honneur ine

flimalzle qu'il avoir reç.eu,en ne l'aui…ſi

liffitnt pas '. par la conception 8c la

paiſſauce d'autres enſans du commun

des hommes , Sed ut IME que j'm-;PM

ſum (dit S. Hieroſme ) 77071 Megami”,

'334, m que nonffizrzrſæripmremzimmfflz
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mm Demn ejffiî de Virgme credímm quid

legimw,M;rr-'dm non ?zu/;ſifflé past par

tum non credimm qui-z mm legimwme’c

bac idea dich/im quâ mtptiru under/mc

mm,ipſà qm'ppe oirginitm fmctw est

nupriamm ,fi'd quàd nobii de ſànct’i:

w'ri: term-ré æstimare non lice-at S tu dici:

Mariam Vírginem non permdnſíſſê , ego

?ni/ai plus w'ndico etiam ípflóm Iaſêpb

Virginemfinſſê'per Mariam , m ex Vir—

gimliconjugio Virgo filim mſêtre'turffic

cm‘m in oirumflmctumfimimtio nan m—

dir, 6'" ali-:tm cum hzbmſſ'è uxorem nm

ſériéitunMari-z nut-em ?Wamp/AMM:- est

&Abt-ME uxorem cust” Pot-“1*” fuit quàm

mdritmgelinqnîmr Vírginem cum man

ſíſjê cum-Maria? qui [mur '.Domim' mer

vit, PED-ara'. ’ '
Ces belles Paroles de S. Hieroſme ſi

distinguent nettement la neceffité de

ſoy de croire la virginité de la Bien

’Heureuſe Marie en la Conception 6:

en la Naiſſance de nôtre Sauveurffluia

bot' legimm,& de ſa Perſeverancc en la

meſme virginité pendant ſa vie , la

quelle il nc prouve que negativement

qm‘a nan kgimn-.uôc que par des raiſons

1
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de convenance 8c de bien-ſeance , ex— '

primées neanmoins avec beaucoup de

force &c d'élegance. -

Mais toûjours il ſaut conſiderer au

ſujet preſent que S. Hieroſm'e accuſe

bien Helvidius d'erreur d'avoir crû

qu'apres la Naiſiance de nôtre Sau

veur la Sainte Vierge a été mariée à

S. Ioſeph «Sc a eù des enfans de luy ,

mais il ne l'accuſe pas- de blaſpheme

85 d'impieté , 8c on ne trouve pas que

pour cela Helvidius aye été condamné

ny excommunié,quoy qu'il ayeſperſe

veré en cette erreur pendant a vie,

comme Nestorius 6c Eutiche ont esté '

pourſuivis 8( condamnez comme des

impies ô( des blaſphemateur's , pour

avoir blaſphemé contre la Sacrée Per

ſonne de Jeſus…Christd'un en conſon—

dant 8c l'autre en ſeparant ſes deux

Natures.

On peut encor aurhoriſcr- toutes ces

propoſitions par le ſentiment de Saint

Baſile Archevêque de la Cappadoce

de Ceſaréedequel en ſon Homilie ty.

de. hum-i'm" Clmstî generation.- expli—'

quant ces paroles de S. Matthieu tou—
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chant S. Ioſeph. non cogne'ait Mm do—

nec pepe-rit filium fimm primagenitum,

il S‘énonce ainſi , hoc 'W75 muſt-ſpi

cionem gene-rut , ne fmstm poſimquqm

purimte ſud genemtioni dom-ini” per

Spin’tum ſhnctu-m udmimstmmfi'r'yiflis,

tum ale-mum maptialiu opera 'Uiro Maria

mm negawrit -, nas 'verô lice: ?ii/ail hoc

doctrine'- pietati: officer” ( num dam-0

di/ÿmſàbænur Chri/Z1' gemmziameccſſàriu

cmt T/irginira: ) quid wro‘ poſlmſitfa

&um dd mjsterij huju: docti-iſlam non

anxiè ronjungmdum est 5 ?ſerum Mme”
ſine bac comm qui Chri/Zum amuntfierre

cagómtur dure: quad genitrix Dei ali

quando dej/ſm? eſſi- Virgq‘g IM: ration”

ſhfi‘íccre putamur. ’ …

Voila comme par le ſentiment ex

Pres de ce grand Homme il ſaut bien

croire par article de ſoy que la Mere

de Dieu a été Vierge en la Conception,

cn l'Enſantement , &aprés l'Enfante—

ment ; mais que la perſeverance en la

virginité n'est pas d'une égale impor—

tance , que quand On ne la croiroit pas

hoc m‘hil dbctrinæ pirtmir officer” , BC

qu'il ne faut pas joindre cette PCIſCVC-.n

rance
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zrance avec la neceſſité dumyſiere de

,la virginité en la Conception 8c en la

- Naiſſance , quoy -que ceux qui aiment

'Ieſus ~ Christ ne puiſſent pas ſouffrir

-qu'on diſe que ſa ſainte Mere aliquam-

do virga aſſé deſiit.

'On ne peut pas donc raiſonnable—

ment accuſer -Rivail d'impieté 8: de

-blaſpheme , lors qu'il a crû une choſe

que S. Baſile advoüe luy méme niln‘]

doctrine piemti; ojfficere-,n'estre pas ab'

zſolument eſſentielle au ſalut,8,c n‘estre

:pas un article de ſoy -,

Et cela d'autant plus ſi on confide

-ſe que le blaſphéme 6c l'impieté ont

;leur caractere particulier abſolument

,differant d'une ſimple erreur en un

point de doctrine.

Car le blaſpheme est defini con-UF*

tim”, mammalian'Ml maledictum prola

tum in Deum ,ſimctam Vírgimm Mag

riamzcâ‘stmcto: , au -Canon mawt te 5,

ſêd qum‘tur za. quest. t. par Clarus in

lib.5.ſèm.'ç. blaſphemia nomb. I. 8c par

-Menoche de urbit. indie'. lin.z.Cmr.4.

[#375, Il Faut donc qu'au blaſphema

il y ave undeſſein 8c un propos deli:
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beré de maudite, 85 maugréer le Sacré

Nom de Dieu , 84 de proſerer des pa

roles d'injure, de mépris , ou de renie

ment contre ſa divine Majeflé,& con

tre l‘honneur 6( la reverence qui eſt

deuë àla Bien—heureuſe Vierge 8c aux

Saints , dont Clarus «Sc Menoche aux

lieux prealleguez rapportent pluſieurs

exemples.

Et c'est contre ces blaſphemateurs;

5c ces impies que les Ordonnances

ont ſulminé avec tant de ſeverité , 8c

qu'il ſaud roit ſans doute executer avec

plus d'exactitude en ce miſerable ſie

cle ,. où le nombre de ces bouches in—

fernales,<$c de ces organes du demon,

duquel le blaſpheme est l'occupation

-cordinaire , ſe multiplient épouvanta—

blement.

Il ſeroit trop-long de rapporter ícy

les Ordonnances que nos Rois ont

faires en divers 'temps contre les blaſ

phemateurs,elles ſont compilées en la

Conſerance des Ordonnances liu. 9.

tit.6. 8c le Roy Loüis le Iufle enche

ztiſſant ſur le zele .de ſes predeceſſeurs

a, fait une Ordonnance le 5.May 163 6.

l
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veriſiée par le Parlement de Dauphi

né le l l. Aoust lóſó. portant deffen

ſesà toutes perſonnes de blaſph'emet

jurer 85 detester le S. Nom de DlÊlhÔC

de proferer aucune parole contre l'hon—

neur de la Tres—Sainte Vierge ſa Mere'

8e des Saints , ſous les peines portées

par ladite Ordonnance,qui ne ſont que

d'une amande pecuniaire pour la prej

miere fois.

Rivail ne veut pas advoüer d'avoir

blaſphemé contre la Sainte Vierge,8C'

il ſe condamneroit lily…méme à des

grieves peines s'il avoit eû certe- pen—

ſée,quoy que ſur le pied de lad.Ordon—

nance quand les diſcours qu'il a proſe

rez pourroient paſſer pour un blaſphe-.

me il ne ſeroit ſujet qu'à une peine pe:

cumaire.

- Mais Rivail ſoûtient avec raiſon

qn'il ny a aucun blaſpheme danstous

ſes diſcours,qu'il n'a rien dit à deſſein

de des-honorer la Sainte Vierge , il a

toujours conſervé 8c conſerve pour

Elle un trés-grand reſpect , il a parlé

d'Elle en des termes ſoumis 8c hono—

tables comme estant la Mere de Dieu,

H 2.
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R S'il a erre au ſujet de la perpetuiré

8c durée de ſa virginité , ce n'a eſte'

'qu'une erreur de ſon entendement qui

ne peut pas paſſer pour un blaſpheme,

B: qui n'a pas corrompu ſa volonté 8c

ſes intentions , laquelle corruption de…

la volonté est de l'eſſence du blaſphe—

me.

'Il Faut donc preſuppoſer comme un

'principe constant que Rivail n'est cou—

pable d'aucun blaſplieme ny impieté,

qu'il n'a rien dit contre la Sainte

'Vierge qui puiſſe paſſer pour blaſplie—

me,ôc que quand on le jugetoit dans

l'a plus grande rigueur des anciennes.

8c modernes Ordonnances faites au-

ſujet des blaſphemateuts' contre la

Sainte Viet e , il ne ſeroit coupable

d'aucun blaFpheme ny impietc'.

-Venantà la ſeconde propoſition de…

Rivaihil est certain que toute hereſie…

eſt bien un erreur, mais que toute er—,

reut n'est pas hereſie.

Les here-lies ſuivant l'Eſcriture Sain

te,les anciens Canons , 8c le Droit-ci—

vil ſont des doctrines qui choquent 6c-

cçnverſent les points. fondamentaux de
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la Eoy 8c dc la Religion Chrétienne.

Il (croit trop long de rapporter tou

tes les authorités qui concernent cette

matierc,mais pour les reduire en bref

il ſuffitde dire que hare/ii est partiz-ax

in articuliifidei Ü‘ Religioni: Christia—

M error ó- ndoníu 1.- 'Iîmothctnncâ‘ z

3. !Mm-'cm est qui in errare bujuſmodi

pertinacz'rer perjſêvemrzfalfiu doctor, 1.

[mad, viarp wrimn's blafizlnmam 2..

Pet. z. 2.. qui ſE-&as induit exitial” z.-

pet. z. 1. ermm cé' alias in errorem indig

ccri: z. Tir/101k. z. r z. à ſèopa hoc efl

circa wrimtmfideiabermm l-Tímatb..

L183. nec errorfilmfuit hareticumfld'

pertimzcia Ô' in error: perfiwramim-adz

Gala!, 5. x z. Arcloidiaconmin Mp.”

rc u Ü'in cap. accuſhtm de hernie. 8c-

Pour éclaircir cette verité ,' par des

exemples Arrius a estc'- condamné

comme herctique parce qn'ilnioit la

Divinité de Icſus — Christ, M'atciord

parce qu'il nioit ſon humanitéflcſio—

rius 8c Eutichc par ce que l'auue ſe?

Paroinſcs deux Natures. '

Or il a esté montréqucpar le ſentiä

manndc- S. Baſile 6c de S. Híemſme Bd

1-1 3,,
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perpetuité de la Virginité de la Mere,

de Dieu aprés la Naiſſance de ]cſus

Christ n'est pas un-point Fondamental-

dela ſoy -Sc de la-Religion_Chrestien—'

-ne, 5: que-la crcance contraire est bien

une erreur,mais non pas une hereſie

fondamentalle en,la Religion , 8c par

conſequent il est impoffible de traitter-

Rivail d'hetetique , ſur ce qu'il a dit,-

estant également rejetté par la Relie

gion Catholique 8c par laReligion-

P. R. -

Et Rivail n'est pas l'e premier qui a4

erré en expliquant mal l'Eſctiture .,

Sainte , ilne faut que Voir dans Saint:

Hieroſme les paſſages allegués parz

Helvidius pour excuſer en quelque

maniere l'erreurfflde Rivail, 8: toute laz

doctrine 8C la dexterité de S. Hierôd-

me a -été neceſſaire pour éclaircir ôc-,

reſuter ces paſſages. ‘ -

Rivail s'est luy, méme abuſé -en li-_

ſant le -pa-ffiige qui appelle Si loſephz

Mari dela Sainte Viergegzeluy qui ditz

que S.- Ioſeph ne- la connut point ' ſ—- 1

quesà'ce qu'elle eût enſanté ſon pre—, l

mierne'- , celuy qui fait mention dela.
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Mere 8: des Freres de Jeſus-Christ , 8c

beaucou d'autres n'un homme ſim.P cl

ple 8c ſans lettres tel qu'est Rivnil n'a .

Bas bien entendus; il ne s'en Faut pas

cronner puis qu'Helvidius , Tertullicn

avant luy , 85 pluſieurs autres ſe ſont

trompez en l'intelligencc de ces Pallà—

ges. - .

Ei Rivail n'est pas le ſeul qui a con,

ceu d'abord des erreurs en interpreſ-

tant mal l'Eſcriture Sainte , car les

Milleneres ou Chiliastes ont crû ari'

deuxiéme ſiecle que les fidelles regne—

ront mille ans- avec 'ÏeſUS-Christ ſur

la terre,ſous pretexte qu'au verſet 4.du-

ehap.zo. de l'Apocalipſe il est dit que-

ceux qui auront par: a la-prcmiere re

ſurrection regncronravccJeſus—Christ,

Pendant mille ans. -

Les Anthropomorphires ont crû Eur

quatrièmqſœcle que la Nature de

Dieu est corporelle comme celle de

lfhomme , ,ſous pretexte que l'Eſcritu.

re Sainte attrihuë à Dieu des mem.

bres du corps-humain ,-comme des'

mains 8: dés pieds.

Les Donarilœs ont crû que l'Egliſe
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de Dieu joüit en terre d'une Saintete’

accomplie , ſe Fondans ſur ce que S.

Paul dit au chap.;. des Epheſiens que

leſus—Christ a racheté l'Egliſe par ſon

ſang,aſi'n qu'il ſe la rendit une Egliſe

glorieuſe n'ayant point de tache.

Ce n'est pas que l'Eſcriture Sainte

d'elle-méme ſoit capable de trompei:

-tſonne ,8c d'engendter des erreurs,

lfſquellesne precedent que de la cor—

ruption de l'eſprit humain,comme dit:

S. Pierre en parlant , des Eſcrits de S.-

PauL8c ce Chef-d'œuvre du &Eſprit

qui est la ſource 6c le fondement de

l-a verité, est indapable de produire

par ſoy—méme des erreurs 8c des fauſ

ſes doctrines.

Rivail hommeſimple rustique BC

ſans lettres,est donc bien excuſable,s'il

s'est laiſſe' abuſer par une méchante

interpretation qu'il a donne'e à la let—-

EPC de pluſieurs Paſſages de la Sainte

Eſcriture qu'il a mal entendus , ſue

tout la doctrine qu'ilen a- inſcrée ne

prejudiciant en rien à l'honneur , à la»

pureté,à la chasteté,8c à la Saintetéde

-la Bien-heureuſe Vierge.-
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Or il est inoüi en France \$4 en au—

cun autie endroit de la Chrestienré,

qu'on puiſſe crimiualiſer un homme

pour une _ſimple erreur ,.ôc une mé

chante explication 8c certains P'allI1—

ges de l'Eſeriture Sainte qu'il a mal

entendus. -

Mais quand les propoſitions 8: les

diſcours que Rivail- a faits ſcroicnt

heretiques,8c choqueroieut les points

fondamentaux de la Foy , il ne ſeroit

pas pourtant hetetique, 8c ne pourroit

pas estre puni crimlnellement comme

heretiqueM'ynyant pas perſeveré’, 8C

s‘en estant netracté incontinant qu'il

a esté instruit.

La perſeverance &z l'obstination est

dc l'eſſence de l'hereſie,c'est une erreur

de l'entendement qui n'infecte la vo

lonté que quand on y perſiste obstiné

“ ment,& dés que celuy qui erre ſe ra

meneà la Sainte doätrlne ſans obsti'na

tion , il ne peut pas estre puni comme

heretique. -

C'est le texte formel du Canonimer

:6.66 du Canon [Mn-ſi: 2-7. 2.4.,qu4stó
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3-8( du chap. abalendam 9. de h-æretirîi,

Contin-!ô past deprehenſianem- ad Cu—

tbolicc fidn" um'mtcm [ponte recurrere cé'

crrarcm firmn ubjumre paruturſit.

Et l'Empereur Theodoſe en la loy

4.C.de hlem/'cis aprés avoir ſulminé

contre les heretiques 8c les Mani

cheens,& leur avoir impoſel des pei

nes,il adjoûtædclicti autem pæm‘temi—

bu: dam….

Cette doctrine est du genie & de

l'eſprit du pur Christianiſme ,- lequel

veut ſuivant la doctrine de l'Apôtre

qu'on admoneste 8( corrige doucement

ceux qui errent en la ſoy , la bonne

6c pure doctrine doit estre inſiuuée 8c

perſuadée par des vives raiſons; les

erreurs doivent estre doucement cor

rigées ; Ü‘ 'vera Religia fimdetur, mm

;mpc-MMV.

Puis donc que Rivail n'a pas été

obstiné en ſon erreur, 8: qu'il a em—

braſſe' la verité au moment qu'on l'a

instruit , des'parolles qu'il a inconſi

d…erement proſerées dans un- Cabaret ne

ſont pas une matiere criminelle pour
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le ſoumettre à aucune peine , 8c il est

lûtoſi: loüable de ſa docilité que

Pnniflàble par ſon inconſideration , en

une matiere qui a trompé 8c abuſe' des

plus grands Docteurs que luy,

Par toutes ces raiſons Rivail con

clut qu'il ſera abſous ô( congedié de

ladite accuſation criminelle avec deſa

peus ,implorant justice.

' VIAL.
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REQVESTE

PRESENT E'E '

A N-OSSEIGNEURS

D U PAR LEMENT

P'A-R L OUI S RIVAIL

de la‘Religion Pretendue

Reformée.

A WQSSEIGNEVKS

de Parlement.

Vpplie humblementLoüis

Rivai'lappellant de la ſen—

  

'ſiïïſ ';

5"*: tence donnée par le Vibailli

de S'. Marcellin contre le Substitut

de Monſieur le Procureur General :tu-'

dit Siege intime :... . '

  

' I
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Qu'en lîinstance dudit appel 'on a

fait paroître contre le ſuppliant 6e,

contre l'advocar,qui l'avoir -deffendu

en premiere instance trois differaiæs

ouvrages; le premier est . intitulé def—

fenſe de laïvirginité perpemelle de la

Mere de Dieu ou- reflexions ſur lad

vertiiïement que -ledit Advocat avoit

fait pour ledit -Rivail , le deuxiémeest

une reſponſe dudit ſubstitut contre

ledit advertiflèment ,- 8c le troiſième

est une requeste de Monſieur le Procu

teur General.
ſi Dansxous ces ouvrages on ne s'en,

Prend .Pas ſeulement audirzRivaihmais

encore audirAdvocat lequel on ac

cuſe d'avoir fait dans ledit advertiſſe

ment des propoſitions hereriques 8:

blaſphematoires 8: d'avoir falſifié un

Paffige de S. Hierâme.

Il importe 'donc a l'Avocat de ſe

juſh'fier , premierement ſoy -méme

aprés quoy il dira quelque choſe pour

extenuer la faute de Rivail,pour ce qui

regarde l'Advocat deux reflex-ions doi

vent estre Faites. La premiere qu'il

.n'est pas Theologien qu'il n'a Pas une
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parfaite connaiſſance de tous les

POints.ÔC articles de la' Theologie ;-

que ſa profefflon ne l'engage pas a,,

penetrer dans l'antiquité dans la d'i—

stinction exacte de toutes les hereſies

8c dans les ſentimens des Peres 8C les'

decrets des Conciles ,8c des Papes ſur

ce ſujet .- &t qu'il a ſuivi les memoires

qu'ou luy à baillées en la question de-

Theologie.

uand donc ledit Advocat ne ſe ſe—

roit pas bien 'expliqué ſuivant la pen

ſée de ceux qui l'accuſent l'ayant fait

de bonne Foy 8c en conſervant \dû

jours au Fonds le dogme de la perpe

tuelle Virginité de la Mere de Dieu &ſi -

le profond reſpect qui luy est deub ,

rien ne luy pourroit eflre imputé.

Et il est inOü-i que' les advocats

ſoient coupables quand en deffendant

les interests de ceux qui les emplo—

yent : ils feraient des propoſitions qui-

o'urroient ſouffrir de la contradiction

8c estre combattuës 8: reſutées.

La ſeconde reflexion est que ledit

Advocat n'a pas eû intention d'élever

une controverſe 8c de Faire un ouvra—.'

12.
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ge degaycté de cœur touchant 1a Perë

petuelle Virginité de la Sainte Viet

ge,il ne s'est propoſe que de deffcndrc

, Rivail accuſé 8c mis en prevsntiófil a

fait un advertiſſement pour extenüet ſa

faute autant qu'il l'a pû, on n'en a im

primé que tres—Peu d'exemplaires pour

donner aux juges 8c non pour le Faire

Paroîtte au public 5 8c ledit Advocate-

a crû que ce petit ouvrage moutroit'

8C prendroit fin avec le Procei dudit

Rivail ſuivant le destin 8c l'uſage des

factums qu'on fait dans les procer

Particuliers.

Il est donc du tout extraordinaire

que ce factum aye c'lcvé un ſi grand.

ora e qu'il aye obligé trois differentes

perämnes de mettre la main à la plu

me 6c qu'on aye Rapporté , tant de

Doctrine Pour établir la perpetuité de

- la Virginité de la Sainte Vierge que

Perſonne ne combat 8c que tout le

monde croit. 4'

Au Fonds on ne peut pas douter que

ledit Advocat n'ayc un tres — profond

reſpect pour la Sainte Vierge , toutes

les Paroles 6c les propoſitions de ſon
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Advertiſſement , le témoignent aſſez

8c le premier des Ouvrages qui ont

Parû' luy enrend avec justice un tég

moiguage Authentique.

Ledit Advocat fi‘emit ,donc de a-

ſujet de ſe plaindre avec le reſpect

qu'il doit à celuy qui l'accuſe de ce

qu'on luy impute d'avoir luy méme

' blaſphemé contre la Sainte Vierge il

aimeroit mieux mourir que d'en avoir

la penſée.

D'ailleurs ſi- la Cour fait la grace;-

-audit Advocat , comme il n'en dou.

re pas , d'examiner ſon advertiſſement'

avec attention , elle- ny trouvera ati-

cune parole qui puiſſe faire ſoupçon*
ner qu'il ayc jamais douté de laſiperpe—

ruelle Virginité de la Sainte Vierge au'

contraire il a dit qu'elle a. éte'petpe.

tuellement Vierge , avant l'Enfante-,

ment, en 1‘Eufantement,& aprés l'En—'

faurement «Sc qu'elle n'a jamais eû-

d'autre Enfantz que Nôtre-Seigneur ,-,

Jeſus—Christ'.

Voila le ſentiment dudit Advocal:

qu'il a toûjours eûôc qu'il- conſervez—

ra toute ſa vie!

L zz
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Il est vtay que ledit .Advocat a di— l

stingué les differentes hereſies qui ſe

ſont élevées ſur ce ſujet &c qu'il a dit

que ſi Rivail avoit nié la Virginité de-

la Sainte Vierge avant l'Enfantement,-

6c en l'Enfantement méme ,il auroit:

commis un blaſphemc execrable , 8c

ſetoit tombe dans une heteſie abomi—

n'able-,-paree que cela choqueroit la- l

Purete de -la Conception de Nostre— .

Seigneur , les paroles expreſſes des

divines Ecritures 8c le miracle predit (

par-les prophete!, qu'une Vierge E11--

fantetoit.

Mais leditAdvocat n'a pas mis dans…

une égale importance l‘heteſie de ceuxz

qui ontcombattu la perpetuité de la,

Virginité,- de la Sainte Vierge apte'œ'

IËEnfantement de jeſus—Christ quoy,ï

quegourtant ilzl‘a faille croire: leditz
Adîvoſicntz s'estant, ainſi- expliquécommancement de la page 5. deſi ſom-

avertiſſement au- ſujetzde ladite perPe—« '

tuité.,Ü‘ qu'on doit- neimmaâm 'croirl'

' perce qùe l'Ecrim” ne di); fixn de caſſa- '

!mire é' quez cela contribué beaucoup a-z

,la gloire- de Nôtresuwljçäj de ſig,

…
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.S'aime"Mere , d'a/ire per/;melti que ce

‘ -. Satriani/fian choiſi expreſſément' , pour

la Conception Ô' nmffizmxe d'un homme

Dim ,-4 toâjam‘: -couſin''uefa Virginiie‘

Ü‘flzpurete'-Ü‘ l'honneur inestimable qu'il

avait reg-eu en nel'a'vilzſſant par par la

ronceptianó' la nai/ſimca d'ami-ls En—

fam alu-commun, de: hommes.-

On ne ſçauroit parler plus claire

msnt 8: plus poſitivement touchant

la perpetuité dela. Virginité-de laî

Mere de Dieu ;Sc-'les raiſons…qui la:

doivent perſuader &quand l'Advocat

a-.dit que cette croyance Ïèstoit pas_

d'une ſiugtande necefi'itézde ſoy il a.

pteſuppoſé neceſiairement qu'il eflä’z

d'une neceflïté de foy- de la- croire &a

que c'eſt-,une here-ſie- d'en douter.-,'

Mais comme tous les points' de là?

foy ne ſont pas également importante

ainſi toutes les hereſies- ne ſont pas,

également grandes 8c pernicieuſes 6er- L

il ne Faut que voir les anciens Conci—Ï

les our établir cette veritéî uis, u‘ilsfl
p P. q

ſe ſont aſſemblez ſ0ü‘\‘Cnt,-P0ur étoufùí

fer les grandes hereſies qui ſappoienti

ksfondemenulu Christianiſme ,fluide
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on n'a pas eû le méme émpi‘effizment

pour des hereſies moindres 8c de

moindre conſequence; 8c par ainſi on'

ne doit pas criminaliſer ledicAdvocat

S'zl a mis quelque difference en la

grandeur &en l'importance--de toutes

ces hereſies. ,

Et afin qu'on ne continûe pas d'àc—…

cuſer ledit Advocat d'avoir Falſifié S.

Hierôme-la-Cour est ſuppliée de leîlire?

au traitté qn‘il a Fait contre Helvidius'

où il s'explique ainſi. Naturn drum zſſi

dv Vírgine’credimm, quid legimus, Ma—

rimn nupfiffi Past pzrtum mm crc-dima:—

qm‘a mm legimm , Sur quoy il est vray'

que l'imprimeur a erré en- adjoûtant la-

particule'mm aæant le mot demæpſiſſè;

mais cette particule n'est pas une ad

dition malicieuſe pour changer le ſens

de S. Hierôme , il est inoüy qu'un-

advocat puiſſe estre- accuſe' au ſujet de

l'addition où-dc l'om’iſſion d'un mot

qui n'est pas eſſentiel dans la citation,

&online-cim rimé ï &il ne faut quez

- lire 1:1 !bite-de l‘advertiflèment de

lfAdvecat en la page 5. où il induitle'

raiſonnement de ce Rete de l'Egliſe
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en ſa pureté: 8c dit que S. Hierſiôme

n'a pas crû que la Sainte Vierge ſe fuit

mariée quid nan leg-'mm , &C parce que

l'Ecriture ſe rait ſur ce point ', ledit

Advocat a donc raiſonné ſur' le paſſa

ge de S. Hieroſme dans ſa pureté 8:

comme ſi ledit mot de non n'y cstoit

as. ' ' ' - -

Et ſiledit Advocat a ſoutenu dans

la ſuite de ſon advertiflêment que Ri'-

vail n'avoir pas blaſphemé , ce n'a pas'

’été en conſiderant ſa propoſition en

elle meſme , mais en la conſiderant

par rapport a l'intention dudit’Rivail.

qui estant abuſe' par 'la Fauſſe mœlll

gence de quelques paſſages de' la Sain—

te Ecriture s'est échappé d'avancer une

propoſition fauſſe , erronnée 8c here—

tique non pas a deſſein de deshonoree

la Sainte Vierge 8; de blaſphemer

contre elle ayant toûjours parlé -de la

Sainte Vierge-avec grand reſpeéhmais-

ſeulement pour declarer ſa penſée e:—

nonuc'e ſur ce ſujet. -- ‘

Aprés tout dans ledit advertifflemene

ou ne voit rien qui choque le reſpect,

86 la revercnce qui est deû à la Sainte
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Vierge on n'y voit rien qui choque Ie

dogme 8c la croyance de ſa perpetucl

le virginité &c il ne Fa-loit pas ſe mettre

en peine de rechercher avec tant de

curioſité &z d'alleguer des autoritez

pour l'érabliſſement d'une doctrine

dont perſonne ne doute ny dans la

Religion Catholique ny dans la Re

ligion P. R. ce qui diſpenſe tout d'un

coup ledit Advocat' de repondre a ces

authoritez puis'qu'il-eroit laz verité de

la- doctrine qu'elles établiſſent 5 6c le

but dudit adventiſſement n'a été que

ü d'extenüer autant qu‘on a. pû la faute

de Rivail 'a &d'établir que'quand'ſa .

propoſition ſeroit hererique 6c blaſ—'

phematoire ayant: abandonné ſon he

reſie 8; n'ayant pas eû intention de

blaſphemer , *vem‘â digm” est z il doit'

estre excusé &ſa peine doit estre moi

derc'c. , -

-Et quand ilpl-aira à' la Cour de d'e

mander audiLAdyocar la raiſon desî

propoſitions , qu'il a, avancées dans

ſim advertillement , il dira perpetucl

lement qu'il a toujours eû un trés--

grand reſpect , pour la. Sainte Vierge,-
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-qu'il n'a'jamais douté de la perpetuité

dezſa-virginité qu'il croit la propoſi

tion contraire fauſiè , erronée , &c he

- tetique &.que ce qu'il a dit dans ledit

advertill'ecuent n'a pas été pour affoi—

blir la verité constante decette perpe—

tuelle virginité; mais' pour diminuer

la faute de Rivail , 8c adoucir ſa 'peine

ce que tous advocats peuvent -lieite

ment faire aux matieres de cetteua—

ture.

La -deffenſe est du droit des gens elle’"

est trés-favorable , 6e beaucoup de'

choſes ſont permiſes a ceux qui ſe

deffendent 8c a ceux -qui -les deffeudeut

qui dans L'exacte diſcuffiou d'uu point

de-doctrine pourraient cstre contre

dites. - - a

Ledit advocat eſpere donc de la ju

stice de lacour , 8: de l'équite méme

de Monſieur le Procureur General qui'-

ſemble ſe vouloir declater ſa partie

qu'on ne donnera pas un méchant jour

6c des ſinistres interpretations à des

propoſitions qu'il a faites non a deſſein

de corrompre la verité mais dans la

ſeule penſée de deffendre un pteveuu
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qui a implorë -ſa prorection.

Quant audit Rivail , on ne s'atrc'à

tera ,pas a examiner ce qu'il a dit &c

fi-ſon diſcours a esté heretique , blaſ

phematoire, oit-ſcandaleux , mais on

s'attachera ſeulement a ſon ignorance

àſa rusticité , ſon intention &c à la

docilité qu'il a eû aſe retracter au

moment qu'on l'a adveÎrti de ſon er—

reur. - -

Lignorance 8c la rusticité dud. Ri—

vail est extreme il n'a jamais étudié il

ne s'est -jamais meflé que de loüer des

chevaux 6c il est abſolument incapa

blezde diſcerner 6c de connoître com—

bien il importe à l'honneur de la

Sainte Vierge de croire 'constamment

ſa perpetuelle virginité.

L'ignorance donc dudit Rivail -le

rend moins coupable, 86 ſait que ſa

faute n'est pas ſi grande comme s'il

étoir lus éclairé 8c S. Paul m'excuſe

les b aſphemes, qu'il avoüe d'avoir

Proferé contre ]eſus—Christ avant ſa

' vocation miraculeuſe , que ſur ſon

' norance.

' Et la Religion dont ledit Rivail

fait
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fait profeſſion ne doit pas aggraver ſa,

ſaute , puis que ladite Religion ne luy.

' a…pas enſeigné ce qu'il aïdit 8.'. qu'elle

profeſſi: une doctrine directement -ap—'1

poſée -en -ſorte qu'il a esté également:

ignorant ſut…ce point en la doctrine de)

l'une &5 de- l'autre des deux Reli—

gionsd --

- L'intention' dudit -Rivail doit auſi

'petſnndeuzqn‘lil rca pas leû intention

de blaſphemcnconire la Sainte Vien—

ge -,- puiszquïil- à parlé d‘elle- avec reſ

pect.-ôrzque s'ilca fait un diſcour‘s era-

ronëefaux- 86 hetetiqùe ç‘a esté -pas

ignorance 8c par 'une fauſſe interpretad

tibùzdelquelq‘nesz paflïtges mal ' ennen

dusn'ayant- eû aucune commiſſaire!!

. desïdeeiſionsïdesP‘eres 8e des ſenti

n‘rcn's zde -l'Egliſeſuc ce point.

didllmestzdm Naf eme comme des

injures ;anal-lei- Hpheme: couſistp

en desdiſcours- injurieux- contre l'hona

nono--de zDiem àeſla-Saimeviergc , de

dite, Saints.- '-zïfflz !l z’z‘ :-a'i

Or il n'y a point d'injure’ſíne am'mb

i'njuriandi ', &Z l'éſſeuee- de l'injure ain'

K
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affectn eonſiflit. L. ſi na” con'vid] C.

de injur.

. QtLÎnd donc on prefere des diſ—

cours blaſphemaroires en eux méme'

ſans intention de blaſphemer , celuy-í

qui les profere minus puniendm, parce

qu'en ce cas-la la corruption est toute

,dans l‘entendement 6c dans une fauſſe

BC perverſe opinion' de preferer com—

me une verite ,ce zqui neanmoins estî

injurieux 8c, blaſphematoire cn- ſoy-

méme", mais elle ne penette. -pas dans.

la volonté , à' ne continuë pasunj

deſſein formel de medire 6c de blaſ

phemer. » ‘ , - …

Et,pour ce qui regarde leſcandale

ledit' Rivail n'ayant preferé ce diſi

cout's qu'en la preſence ele-quatre per..

ſonnes avec lesquelles il beuvoit il n'

pas eû intention de cauſer un ſcandale

public 6c d'étre un ſujet d'achopeë

mentà des autres perſonnes 8c ſes diſe

cours ne ſont devenus publics quepat

Laceuſation 8c la condamnation pu—

blique qu'on en a Faite:- …

- Et pour prouver que ledit Rivail n'a

-4-

l
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al: Iii-vail. I t 1'

eü deſſein ny de blaſphemer , ny d'of—

fenſen la Sainte Vierge , ny de com

mettre un ſeandaleîil ne faut c que Voir

la re’tractration publique qu'il a faire

des qu'il-aéré mieux instruit.

Cette retractation fût' dans l'eſprit

méme dudit R'ivail des qu'il fut ſorti

du cabaret 8e qu'il 'le fiit retiré dans

ſa maiſon '; il's'en' expliqua le l‘ende—L

,main Dun. dè- ceux en preſence deſ

quels il avoif'ten'u‘ ce diſcours ?œil-la]

fit publique des qu'il cûcèappris'qu'oil

le criminaliſoit. , - …,7

- -On a’convenu’dans le premier.ouéz

\it-'a e que nul ne peut estre puni-'com—Ë

!ne È'ererique -des qu'il abandonne' fond

Geziígnïéra'mment preferé z est ſepare! 'desz

qu'on-s'cn rcpent ,e86 le ſcandale esté

couvert quand on a édifié le public

par une. retractation. - - - î '
~ Et certes il yſia beaucoup d‘aigreue'

Br d'em ortemen't ſur ee ' ſujet’dans -la-Î

refponſe du- ſubstitut de. Monſieur - le

Procureur General lors qu'on -y-apë -

Plique"l'Arrest rendu at la Cour

au l'apport de Mr. le CJÏſeiller d'Art '

Z

hete'ſiët le blaſpheme inconſiilte’nienq …
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genſon contre Pierre Bazfielier 8c Mag-z'

gueriteFrecherqu'on a-CGUſOÎAIŸd'aJÆOÎI

preferé-,des -horrihlesfblaſplhemegeonz-

!ſe l'honneur ,óde ,lazpureçéde .la -Sainte

Vierge leſquels \indigne-;aucun zWP--3

port à la question preſente- ,zegs-blaſ

Phemes estans axecrableq @Sc -profitez

dans un- deſſein de Flifiäœſâfflbdw u'

Le lieu commun quiçn'ſaètpame'ſdqq

blaſphemesôe des hlaſphggiatzçs -nſéù

pas' aufli à- propeszpuis-qtwñlcs !Quintin

ce: ,- qufon -à ,rapppuéezëmeſont…qu'an

cas de ceux qui de propos ,z

8: par une volonte galbée-&corrom

zblaſehcmïlzï ?Ml-'P ' JpjSainte. Vierge- z BC, IÇSW Saint# &é zqui ?v

pecſeverrut-- a &i lazdc‘xnièffl«DIMM

cie-thi. -rai-AGM Maé &item -WïFi-OPS

;canule contre les-z blaſphematçuceï ne-

les Pung't Pourr la… premiere- - ,fc-3L5, Hue;

d'une amande pecuuiaire pour- ;inon

trer qu'il BUY-MLM A'Obstiæat'æns la*

Pcrſev‘ctançtë r35 dla zWeiſs-WM

tion QUÎPWMÏÙJÜËÎPCÈÇSJÏWW

ſes contre les bleſphceïattursm 1-' …-Ã-u

On ne diſſimule -pas, quze.Rivaih

n'aye failli ce n'était pas àluylzde-

4

j a

l
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dogmatiſer ſur. un point de Reli—

gion dans un cabaret ce n'estoit pas

àluy de Faire une pro ſition con

eràire à la Religion meme qu'il pro

- Pelle , ce n'étoit pas à luy de la ſoû

tenir juſques à la-ga'geute-,ce n'é—

toit s à- luy «de -jconeeyoiruneſ

fauſſe opinion ſur des paffigesd’oal-

entendus dela Sainte Eſcriture ;mais

il à :émoi nelſon i norance 8c ſon

peû de de ein de blaſph'emer ,- Conti—'G

la Sainte Vierge lors qu'il en est

voulu demeurer au jugement d'unñ

Prêtre , ce qu'il uîautoit pas fait

ſans doute s'il eût eû- deſſein de pro

feter 'un blu-ſpheme 8c de donner tm:

ſujet de ſcandale ſçachaut bien ,qu'un

Prêtre În‘auroit pas autoriſe' un &lil-'7

- cour bl'aſphetuatoite 86 ſcandaleux.

Rivailadonc eſt-un- ignorang‘ &- un

ímpruclent 'il l'advoiíe; mais il peut'

' prorester à la face de lat-Cour Ge dw

publicqu'il nz‘a eí‘l auéune penſée dez

laſphemer contre- la- Sainte Vierge -

ny de \Eandal'istr perſonne , 6c s'il l'ai

fait g‘a esté un effet de ſon ignorait:

K …3- '
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ee 6e' deîſon ini-prudence; mais nul

lement de'ſa penſée de ſon intention

8c de ſa volonté' ce quil'oblige de

tout eſ erer de l'equiteôczde la mig-z

ſeticori e -dela cour &le . fait perſister;

aux ?concluſions qu'il à, priſesdans les,

grie s., qn’il.- à de .ſazbouz

Çhe GCC. ' ' ’ ç-" -,Î

l ' î-
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1- iîé' Arrest du Parlement'.

ſix cens ſoixante dix—neuf, qui le dc

elate ſuffiſamment atteint 8c convain

cu du crime de blaſpheme contre la

Virginité perpetuelle de la Mere ' de

Dieu 5 Pour reparation duquel il a été'

condamné à eſtre mené 6c conduit

dans la Salle de l'Auditoir'e Royal de

Justice de ladite Ville les plaids te—

nans , 8c l‘a estant à genou-x,teste nzuë,

8c tenant à la main une torche allumée
du poids de deux livre's,dec,laſirer à. hau—

te &Z inte‘lligibl'e .voix: , qu'avec 9Pi—

niaûreté , ſcmidaieuiêmenhfauffimenu

6c -contre-ila veritéäk. -a diflæ ſoin…ann
'quela rſires- Sainte' 8c , Sacrée—zMercado

Dieu , n'estoit que fiancée, 8c non; pas-

ÉPWŒSäSaù-c Ioſïrhc »Lars queue
enfanra fisſius-crru's's ,L Se, didi-ç- a;

eû d'autres eflfans dpt-és ſoir” ' arîä‘ge

ÀYsc--êï-Ei-Ulôſiyh-…-M'flFévî *cran-&QG
en denian'cle pardon. à- .Dieufi la s'aime:

Viet , aû'Ro’y 8c' à Justice , 8E en

faire …e i-Ouulxkæhs?WWW

JCHNÔËWÏDWPÃ‘ÈËIWBÜ !Ifs-&642%

duit;WËÃËASÇW SÛFSÈIES-

WÆMEÆÆMWMÊEÆÆ: '
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!née à 'la-main au devant dela, grande

Ponce dellîEglíſQ-Baxtoiffiaſhde ladite

Mille” Fiſfiæë dqlacgçand Meffi‘: de Rar—

;Oifle ;GQ-là, ella—ut- -à ,genoux- , aprés

que-lcctamhyzauxa cité -'hire de la—

ditc Sentence en preſence du Vibe-lilly

de Ladiœ Vi-Heïreitcretà haute 8c in

:çfligſhlc zvgipç zles ,méfflep declaræ—

nanas( dc’œapdçç dçz Pardon py-deſſus

endonnées UQQUŒCÏPŒJFAË RiVaÏl

çlhmodanwî par-í !ad‘ùcJScmencÊ--cç

l'amandc de ſoixantehlizvæs'zappliçablç

le tiers au Roy , 8c les deux tiers à
l'Egliſe dcî‘Pgnmiflſie,zpom vstte kſdits

deux tiers employez- à l'achapt d'une

ann-MATH SUP-Fier ezzqui‘fim mffi

ïäsóuncnkhq-wz USE-devan! deccm; inſcdiptioixl’óos Î'- Hamm-'s V17R.—

eo rNvXoLMAîPMR-k ANSI-*JN M64 MI

bas ſeront miſhs -lç’s Armes,ËURQy, a

que Jadida-Maman 6L6' -LdJ-@2&6 zpla-?59

audit -Iiempdut -y- demeure; Là; zpçxpc,

ul'ii'écn vck'm *. lîy-diſçÃsël-ÿíèyflçzdq‘nq

née canne zlcdrrzlàiiaäldcqwl en Outie'

Gti nœlddflméîapi , dépens 6aî &made
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justice, 8c de tenir Priſon juſques à

ſatisfaction à la forme de l'Ordom-aan-

nnn'ce; d'une part , 6c le Procureur

General du Roy prenant cauſe en main

pour ſon Substitut audit Bailliage; in—'

timé d'aurre. "

'Et entre ledit Procureur General;

demandeur ſuivant les fins &conclu

ſions priſes dans les Requefles remon;
flratives des [8. 8( uſſiMars’ ſuſd-im

a’nn’ée , d'une par: 5 8: ledit R‘ivail 5

défendeur d'autre. ' - '

V E V par la Cour , 8re.

.’A COVR , a this Pàppelhtiorr

'au neam : 'ordonne que 'ce 'done

a esté appellé ſortira ſon plein 8c env,

tier effet , a renvoyé les cauſes 8c par

ties au Vibailly duquel est appel,ponr

mettre ſa Sentence ſiexccution , ainſi

qu'il verra à Eliſe, 8c a condamné Ie

dir Rivail aux dépens de la cauſe d'ap—

pel , taxe reſervée , luy fait" inhibi

tionsôc defences de recidiveràſem

blablcs blaſphemes , ä-peine de la vie:

o
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8c faiſant droit ſur les fins 8c conclu

ſions dudit Procureur General du

Roy , Ordoi-me quc le procez,e'critu—

res 8: défances dudit Rivail , ſeront

lacerées Par l'uh des Hùiffl’ers , 8c que

le preſent Arrcſi ſera leu 8c publie' dans'

l'Audiance Publique de ladite Cour.

que pluſieurs vidimus en ſeront faits

our estre envoyez dans tous les Bail;

Eages , Seneſchaullëes 8c Iuffices Rom

!ales de la à Pro‘vjnce ,Pour-y faire Bas

:eille lecture 3; ublication , à la dig

li enee des 'Substituts dudit Procu—i

nur Genet-:11 duîRoy ,' leſquels ſeront

tenus d'en 'certifier la Cour 'dans le

m'ois, àz peinezd‘en “repondre en leuls

grep-e 8c privé-nqm'. EA u- là Gama!

le‘en -Pauley-Imſt: .le Ying .5 çroîſiéme,
Màcs mil gens ſoixſiaizçedixſſ-heûfi…

' INP-Aide; Registre:; dja Graff] l'

-; Can-ing! dde--CW ?lc-Mr— ;ï ;z
æ\éflïfflâdfpêl‘fkiflflz ,q A.

T 'z LN \NW-!RQ il- " . W, " -ex-"H

…- cf33-- Qz e a ., -H- “4" l'ſ' n :ſe ---'

\
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Il est bimjuſiadé Svoa-:î'fllñdêg,

' comptez d'un -act-fap, m, laquelle

'wink avez,Mmdepart; Riæw'l and

riff” alim; ccm 'UMT- hie’r' hear-t'a

ä": *dabord que ’ effiéÿfl' bn'lſi,l

ï'kge enfiórèn't’adpe'rtis’iſiíſhſfèæñ

jerem afin de [prendre les .mefidrçg

nmffirins [19” Hamac” 1cm;ſau—z

kame; , é- - l'fflnÿqür&'14 confirm;

ce. Miri”, me'ín'e. on ïIl Wma;?me ' àkè

ali/?inde îezcrrîñordinüiæè äë‘ù 'd'yu Mz

mg; He's—grand; affluence de mon

dede rom”»ii-.lité ., b?- Ri'vñil

àfait fes‘äÿ‘tlflMt‘ian: 'Ë’ó‘ devin”

de' Farida#îz‘û-Ÿg'ehóux‘ïteffle maé'

temmt une torche alame'c à la

main conflzrmemmt à [Mſi-meme,

ce

z -

V() 1---
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ce matin environ onze bem-es du

mati” à l'iſſhc de la Meſſe de par

razſſé il a‘este' conduit m [e't c'qui..

page par les Archer: ale'UM! la

,grande Parte de nôtre Egliſè la”

Meſſe-tirs de la justice …y cstaimt m

Robe , Monſieur mstre -Curc' gun'

avoit mande-’Pluſieurs Cure'S def”
ſi 'Wim-1 e e "067m Mie: eux en

.7

ffifl‘ſſli! partant 51mm” am cierge-

Ham: , &fa-zſim] porter alt-UM”

eux la Croixz ó- Clmmmzt l'A've

mari: ste/Iw' , I'EgIi/è à* nôtre

Gimet-iert 'estoimt ſi remplis dez

moml'equ’il j A Hi Peine Olaf-lim.

tenir un pm*: eſpace [dream-de

'vant la grande Porte de' l'Eglzſè

qu'on avoit- ale/Zine'- pour _7 faire

mettre Iii'vail' à genoux ' C omme il

geste' danielle/ZM avec rm flam— 3

beau de cire blanche àla »Mim Le?

gefficr Àflzit lecture de- la ſémm…z

' L
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ce du Milli-:ge ó- de l'Art-et de)

Parlement à* en ſuite' on a mi:

entre le: rms-im de Iii-Mila” billet

conte-nam ce'qu'il ale-voit - dire, Ô*

gn'on la] à fait-\dire fi” haute

ment , apré:—cela les Are/2ers l'om:

ramene? dan: la priſm dz' Monſieur

le Cu're'a'Uee les Prëtresſhſhm re--

#irez devant-le grands…Amel 'en-

Proceſſíon' az‘eſ Monſieur' le Cure',

este-mt- hrri've'il à fait ;me-amende

honorable' à -lol Sñinteſ/ierge te

mm! tm Flambeau àla m'ain pour '

l‘a reparation .de -ce bldſpheme la-

ebofe a eſie‘fziçe avec 'beaucoup de',

figlemm'te' dr- de'allfimtion -, .ée ilz

732 reste - plu: q'uÏa faire- flzireÎuner

statue de la Sàint-e Vierge pour 1m-

Zen‘-er dam'- :me niche star la. porter

-- Nâtr’e , Egliſe ,,e’est à -îguoy ou;

debit-tenir [mm-ei” ,7 ceî guiſe—Ê-

:mn-rem;!mon,me -Péflnæufldék

-î


